
\0 

.rJ 

.1~ 

:' 

0 
V 

1 

Hotrs ministrs à Visons sst 
rsçu par Dtatürk 

Notre mini•lre à Vi enn~. M. Cevat, 
est arrivé hier à Vienne. Il a été reçu 
Par le Président de la République 
Atatürk et par le président du Con1eil 
M. Celâl Bayai. 

Notre ministre à Vienne devant être 
nommé en la même qualité à La Haye 
l'agr6ment du f'OUvernement desPays­
Bas a été dem~ndé à cet effet. On 
Connaîtra cu iours-ci le nom de la 
Penonne qui ~e ra dé1ignée au poile 
de consul g6n éral à Vieuue. --- ____ ......,._.._ 
La réunion d'hier du groupe 

du Parti 

L'sxposé dB M. Agrnli 
Bt CBIUi du Dr Aras 

Ankara. 2!! A.A. - Le groupe par· 
lecnenlaire du Parti républicain du 
lleuple s'est réuni aujourd'hui sous la 
Présidence du Dr. Cemal Tonca, dé· 
Poté d'Antalya. 

Le ministre des Finances M. Fuad 
Agrali a exposé les grandes lignes du 
Projet de budget pour le noavel oxer· 
Cice déposé à la Grande Assemblée 
~ationale. 

Puis, le Dr Rü~tü Aras, min.i1tre de~ 
Affaire étrangères, après avoir fouro1 
des renseignements sur l'activité de 
délégation à Genève qui soutiut el fit 
Udcnetlre notre point de vue coucer­
llant le Halay, a donné des éclairci1-
8emenls sur l'aspect général de la si­
~llation politique actuelle en Europe 

en traie. 

LB ROUVBI arssnal dB 6olçük 
Une nouvelle ville se crée 
aux abord• des chantiers 

h M. Fuad Duyar écrit dans le cCüm· 
llriyet: . 
Maintenant une nouvelle ville est 

en voie de création à Gôlçük. L'ex­
~elleut entrepreneur M. ~auf.est 1ur 

b• Point d'achever uu gracieux immeu­
le destiné à servir de siège aux au-

10rités. En ontr" une cité-jardin 1era 
~êée à l'intention de •oo ouvriers. 

andis que l'on a accompli ces tra­
~aux, on réalisera la première partie 
bll Plan de l'arsenal. Les plans et ca­
lera des charges de ces in•tnllalions 
~~ été envoyés à des firmes c61èbres 
à Urope. Les offres _comi;neucerol:!I 

arriver jusqu'en mat. Amst tand11 
~Ue l'on créera les arsenaux civils à 
Q·~'nbul les arsenaux milliaires de 

OIQük aeront réalisés parallèlement. 
ei A.rsenal signifie à la fois ingénieurs 
li~ 0 uvrien. On ·ajoute de nou•eau?' 
, lllents à ceux existants en les fa1-
1:n1 travaillllr <laus le• arsenaux d'Al· 
1

1nagne el i\'Aogleterre. Notre valeu­
~hu~ constructeur Ata quittera pro· 
~ a1nemeul Gôlçük afin d'aller pren­
~:e Un diplôme d'ingénieur en_ Eur?· 
~ ou en Amérique. Comme tl sait 
'l~~fuitement I'anglai•, il est probab!e 
u. 11 aille travailler pendant neuf mois 
''Ils Une entreprise américaine. 

1/•e Da/giç qui a été mis eu chantier 
ti: les plans d' Ata sera constru~t san.s 
~Ile\, au moyen de la soudure eleclrt· e. 

~t~a confiance témoignée par notre 
t; 11

11den1 du Conseil envers nos ma­
i:ia18 est justifi~e. Autrl'fois, le spé­
ltia iste que l'on faisatl venir d'Alle· 
U~c~ne en vue de présider à l'inlro· 
~. ton en dock flottant du Yavuz re­
~ t·~tt à chaque fois, 7 à 8.000 ltqs. 
~ou ~casion de notre visite à GôlQük 
1n r le lancement de l'Afok uous avons 
~an~0tre cher croiseur de bataiHe 11n1 le bassin flottant- et celle fots, 
1'e8[ 0duction du navire dans le dock 
%8 effectuée de façon plus parfaite 
t~n P.al' le passé, gràoe . aux soins 

e co~ 1~11tp/·eune capitaine de ~aisseau qui 

P,f~ ~C\i tl les fonctions de chef de la 
()~u technique des arsenaux. 

; !'Oint travaille également à Gôlçük au 
.111c~ ~Il\ ~ d~ v.ne de l'urbanisme .. L'e:c~el-
1~ ~l'ta ait d Izmit, l'ancien valt-adJotnt 

,i'oy6 nbu1, M. Hamid Oskay, y a d~-
~ p' ,,8 l'as une grande activité dans la voie f,1 1~1l~tr •échemenl des marais, de la 

1. 1. ·e a8 Uc\ion des routes, etc ... La ch~us­
lt' I 1:ndr~haltée que l'on compte réaltser 
,1J~ lier • de grands services en vue de 
' •Bite zone à Istanbul. 

lle ~e retour dss =s. A. 
i~iettrn~n, 30 A.IA. - La légion autr1-
~0'nn0 1 entrera solennellement à 
li,n lren~ 2 avril.Elle comprend envi­
•·1t tetne111e lllille hommes. Elle est en-

r••ées d~Olorisée. Il s'agit des S.A. 
~,•on Autriche ; neuf cents véhi • 

llien1. 1 nécessaires pour leur dépla-
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POLITIQUE ET FIN ANCIER DU SOIR 

Autour du discours On dÉmEnt la prisE dE LBrida 

auji~~,.~~ro~CB~DUCB Hou~ av~nçons, di! Ra,diÜ nati~nal. 
L• .:".:!:~~.;:.~.. k1lom~trB par ~11.o~Bt~B aprBs 

. Rom6, 30.per;o~~~!~v~:umaux SOU· avoir neutraltSB 1 action dBS 
hg11e11t par de gros /tires e11 premier~ 

~~!a~e;i:"!!:::;e:::~;;~z~~~iI~~:,~:~ armss automatiquss 
La Tribuna dit que /'Jlalie a be- ---

soin d'u11e puisscmce militaire 11011 seu- l< front dts armies nationales, dans lt haut- d'armée d'Araron a tait aa jonction 
/eme11/ pour la defe11se de so11 Empire Aragon, qui partant dt ta Siura de Guara, uu avec lu troupes du général Yarne à 
el pour appuyer sa politique extérieure Nord s'incurvait profondl ment jusqu'à !'Ebre et l'Eat de Sarinena. 
au101101ne,viri1e ~' soucieuse de ravenir du formait un de111i-cerc1e do,,, rextrt!tnilé orientale appBI dB nscnuss 

· liait à Ca.spe, offtt, aujourd'hui une ligne con~ H I' l' 
pays, mais encore pour remplir une mlS· vexe qui euglobe le terri1< 1ire de la province à Le gouverne1uent de Barcelone pro-
sion idéale consistant d sauvegarder la p,.,, près tout entier. cède à un appel général de recrues et 
civilisation contre le bolchévisme. Cette P,11/ant des rives du !?fr Gallego. il .iuit à peu de volontaires. Deux divisions de vo· 
mission de /'//a lie fasciste est également près la ligne des crttes de la Sierra de Guara lontaire• ·espagnols sont en voie Ile 
Ja mission de / 1Allemagne;soil la mission P"ur aboutir d Alquezar, Salinas de Hoz, loca- conatitution à Barcelone. 

lités de montagne ' o"quù ·.s lundi , d l'atlt! gau-
de raxe.o_r. les forces de desord1e_ a~~u- cite du disposai/ des <1rmt< , nattollalts: de là, le 

1 
.»a~s une allocution qui a 6t6 ra­

tées au pied du mur pm la reac IOn front suit un lraci li peu près recll/lgne sur tout diod1ffus6e, M. Alvarez del Valyo 
fasciste el naziste vo11draie11/ tenter quell te parcours de /a rivière Cnca, oü les nationaux rappelle l'activit6 de la Cinquième 
ques qesles pouvant en/rainer les pires sont entré.s lundi d Estù 11e, Alco/ed ~e C111ca1 Colonne n lors de l'incendie de San­
conséquences. Personnes dit le journal. Ontinea. La rivière que /'011 indiquart co1nme tander et met en garde la populata-

, . l taboulisse- devant servir aux Rlpublir.1in.s de /ossi natur~/ tion contre les agents de l'ennemi qui 
ne peut prevotr' pa_r ~xetnp e, . _ pour l'orgn11isatio11 dt le111 résistanct a été de- pourraient essayer de la circonvenir. 
n1enl du plan cr1m111el des allies du passée au contrairt en plusieurs points. • • 
Kremlin do11/ les sig11es inquiétants ne Des abords de Fraga, sur le cours in/trieur du • 

1 Salamanque, 30. - Suivant des 11ou-manquent pas. E11 présence de ces 111 Cinca, les colonnes nationales 0111 prC1nonc un~ 
c u le devoir de l'Italie fasciste pointe nudocieuJe le long de la Seqre,verj Ler1- velles qui circule11/ à l'arrière et qui re-

OllTI e.s, , • . . da. Puis le front descend verticalernent, dans lt fluent z·ers le front, la prise de Lerida 
est d'etre prefe a foule eve11tua/lle. Stu- s•its Nord-Sud, passant à l'Est du Rio Guada-

d "' aurait ete annoncée. /en1e11t ainsi la paix peul è/1·e défe11 ue tope Jur le sectl'ur occupt par les Flèches ,Voires .
11 

. , 
1

. 
/ · · I / / ' . . De pare1 es m1orma 1011s 11e so11 pas de façon efficace. Le;ouma co11c u que ,, ltS Fli!ches Bleues. 011 sait di1d que durant . . . . 

/a parole de M. Mussolini oera e11teadue la journle de lundi lts Llgionnaircs, apres avoir; se11/eme11/ ndteules, elles son! aussi pré­
du monde enlier au moment où /a vie r<poussl qutlque< contre-allaques ont passé l'o/. l judiciables. Notre avance est, 1/ est vrai, 

é . / d e"véiie :ensive tt occupé 11otamment lt massif de .lf;ra - fouaroyante · mais il 11e faut pas oub/i,;r europ en11e passe a ravers es - . • 
. . blanco. que /'emtemi résiste. Nous devons co11-

ments h1stonques. Après une tnlaille dans /e territoire de . . . . , 
Le Gioraale d'Italia de son côfé COlll· la province de Castellon.lt front suit le cours du quenr le terram kilometre .par kilome/re 

n1~nlanl la note d'hier de /'Informa· haut Guodetope jusqu'aux montagnes dt· San- e11 observant le~ precaut1ons les plus 

zione diplomatica relève, entre autres, 
les agitations explosant en Fronce pour 
f'intervention en b"spagne el dit qu'elles 
01111011cent des tendances el des dan. 
gus de portée europée1111r el méditer­
ra11eume avec des perspectives graves 
el d'inévitables complications. Le journal 
ajoute que ces agitations sont accom­
pagnées par des mouveme11ts obs.:urs 
et des tenta/ives folles révélant de nou. 
veau la présence active de forces redou­
tables. L'épi.ode de /'oppareif français 
tombant avec cinq hommes pendant 
un vol de nuit sur le territoire italien 
est entouré d'un voile de mystère qui 
doit être aussitôt clarifié. 

LB prsmi~ construit 
sn YougoslaviB ssra lancé 

aujourd'hui 
B11lgrade, 30 A.. A. - 111_. Stoy~dino· 

vilch, président du Ceusell et ~1n1s~re 
des Affaires étrangères, a qmtté ~1er 
Belgrade en compagnie de M. Le.t1za, 
mimstre des Fmances, pour assister 
au jonrd'lrni ~ S;ilit au !an.cernent du 
premier destroysr construit dans nn 
chantier yougoslave . Le 15énéral Ma· 
rilch, ministre de la Guerre el de la 
Marine, assistera également avec plu· 
sieurs autres ministres et généraux à 
cette manifest~tion. Le navire portera 
le nom de la deuxième capitale you· 
goelave, Zagreb. 

Après cette cér~monie, M. Stoyadi­
novitch restera encore quelques JOurs 
en vacauc&s ilans une ville do la côte 
dalmate. 

• • • 
Le Zagreb ap parlient à une série de 

ll'ois unités de 1210 tonnes, dont deux 
sont construites en Yougoelavie et la 
tro~ième, Beograd, a été lancée il y a 
quelques mois à St-Nazaire, aux chan­
tiers de la Loire, en présence la reme 
Marie. La troisième uuité de la série 
portera le nom de ljubjana. 

M. Churchill 
s'sntrstisnt avsc Lord Halifax 

=qi 

Londre11 30 mars. (A.A.). - !Il. Win­
ston Chur~hi!I, rentré de Francu hier 
matin, s'entretient avec Lord Halifax 
durant une heure au Foreign Office. 

Dans les milieux diplomnliq ues, on 
oouligne que la visite de M. Churchill 
à Lord Halifax est purement privée, 
comme le fut sa visite à Paris. MM. 
Churchill et Halifax sont de vieux 
amis el Lord Halifax a naturellement 
voulu apprendre les impressions que 
M. Churchill recueillit à Paris. 

Justo. éléme11ta1res el en 11eutralisafll le.; nr1nes 

LB g8n8ral Fra1co à Barbastro automatiques de l'ennemi. 
A L'ARRIERE DES FRONTS 

Salamanque,30. - Le gén6rallulme 
Pranoo accompagnii par les gén6raux 
Davlla let Martlu Moreno a rendu 
visite au général Caillado (?) à. son 
quartier général tle Barbaetro pour 
examiner la sltuati3n militaire sur ce 
secteur. 

• • 
Paris, 30.- La journée d'hier a 6té 

oaractérlllée par un certain ralen tls­
sement des opérations des natlonauz 
dft au tait qne le• milicien• en tulte 
ont tait aauter tous les ponts et aussi 
à. ce que la résistance des Bépubll­
cain• s'est Intensifiée depui• 24. 
heures sur la plupart des secteul'1. 

Le corps d'armé& ·de Galice conti­
nue •on avance vere le Sud. 
La Jntte·est particulièrement acharnée 
à !'Bat d' Acanla où dee renforts sont 
conatamment envoyés pour e1&ayer 
de barrer auz natlonauz le chemin de 
ln mer. 

Le corps marocain qui a traversé la ri 
vière:Cinca a occupé plusieurs vllla1res 
en Catalogne. On confirme que 181 
troupes nationales ont atteint le1 
faubourgs de Lerida. La vllle a été 
bombardée hier par l'artillerie et 
l'aviation nntlonalH. 

Dana Je haut Aragon le corp• 

VBrs ORB OOUVBllB rÉpartition 
dss fonctions ministÉriBllBs ? 

M. Ali Çetinkaya deviendrait 
ministre de !'Economie 

nationale 
Ank&1ra, 29. - (Du Kurun).-Suivant 

une rumeur on envisagerait de créér 
un minislèru du Trésor ainsi qu'un 
miniolère de !'Economie national~ qui 
a•wrera l'harmonie dans l'appareil de 
l'Etat. Au cas où celle rumeur se con­
firmerait il est probable que le minis · 
tère cle !'Economie actuel prenne le 
nom de ministère du Comm.,rce. 

On parle de l'éventualité de la nomi· 
nation au ministère de !'Economie 
nationale de ~!.Ali Çetinkaya, ministre 
des Tra•aux Publics. 

Il se dit qtrn les autres miniatères 
existant• seront conservés tels quels 
sans modificali.ons. - --iiD'·~ -

La rsconnaissanoB dB l'BmpirB 
italisn 

Rome, 29. - ,1f, de Kerchove De11/en­
ghem, uouvel ambassadeur de Belgique, 
a présenté ses le/Ires de créance d S. 
M. le f(oi d'Jta/ie el Empereur d'Ethio­
pie. 

LES fBmmES VBUIBnt la rBddition 
Saragosse, 29 mars. - Les nouvelles 

venant de Rome informent qu'à la 
suite deo dEifaitos rouges sur le front 
d'Aragon, le Uonseil des mini•lres 
SA réunit d'urgence sous la présidence 
deM Negrin qui fil un loug exposé sur 
la gravité de la situation. Des mani· 
feslations fémi nioes demandant la 
reddition lurPnt dispersées par la for­
ce publique. 

LB nouvsl ambassadsur 
dB l'EspaJnB rougs à Paris 
Paris, 29 mnrs. - Le nouvel ambas­

sadeur de l'Espagne rouge à Paris M. 
Pascua é ta!t au début de la guerre am­
bassadeu1· à Moscou.L'ancien ambassa­
deur M. Gallardo fut reçu tard dans la 
so1ré_e par M. Boocour auquel il com· 
UlUDtqua o(ftciellement son départ. !Il. 
Gnlla1·do prit un accord avec M. Boo­
cour au sujet de l'évacuation en Fran­
ce d·une partie de la population civile 
de Barc~looe. Les milieux rouges de 
Parts sont résignés malgré leurs con-
11o_uelles protestatious incendiaires de 
voir les troupes franquistes faire leur 
entrée triomphale à Ba1·celone. 

__, -·. - - ·--··- - - --
La protection de la monnaie 

nationale -·-Lss opérations dB changs 
des Banquss 

Ankara, 29.-(Du correspondant du 
Tan). Le paragraphe 3 de l'art. 2 du 
décret-loi sur la sauvegarde de 
l'argent turc a été supprimé Pl rem· 
placé par le paragraphe suivant : 

cToutes les Banques.qui travaillent 
en général en Turquie ne devront pas 
compenser dans leurs guichets les 
achats et les ventas de change qu'el­
les opèrent tous les jour> mais elles 
sont tenues de présenter · 1urs achats 
à la Bourse des •aleurs . •obilières et 
des changes ot de s'y procurer le 
change qu'elles vendent. 

Les fractions dont le montant ne 
dépas11e pas 2.500 Ltqs. l'i qui pro­
viennent des opérations de veule et 
d'achat réâlisées au cours d'une jour· 
née peuvent être trausférée au leude· 
main.Cette décision entre on vigueur à 
partir du lei' auil 1938.» 

Paris, 30. - Les souve1·ai11s britan· 
niques débarqueront en France le 21! 
juin. 

Le problème del Allemands 
en Tchécoslovaquie 

Uns dÉclaration 8nsrgiquz 
du député Kundt 

VisnnB dBViBnt IB siègB 
du vs groups d'armÉes 

du HBich 
BJrlin, 30 .! . A. - L'incorporation 

Prague, 30 mars. (A.A.). - M. Ernest de l'aruife aulriohienne dans les _for· 
Kundl fit à la Chambre des r bprèsen- ces ann.aos allemandes sera termmée 
tant& une déclaration au nom du parti l Je ~:emt,;r avril. 
allemaud des Sudètes. \ te n~e Rer:' le siàge du commande· 

Il déclara notamment : ment d un Vaème groupe d'arm6es ; la 
- Lu .lllemands des Sudète~ con· ~7ème corp~ .d'armée n?uvellarnent 

linueront après la. fusion des nartis

1
~~~( :l;as:f;b~~èrg~ l Vienne et le 

agrarten et chrélten-1oc1al av•c le m g 
grand pal'ti allemand à lutter pour La reconn&iHance 
leur& droits vitaux. Les TchèquP~ dc-1 de l'Anaohlua1 
vront prendre acte de la réalill' poli- Vianne, 30 A. A.,- Lo gouvernemont 
tique de celle fusion et da celle 'olon- fédéral sui1st a décid6 de trnnaformer 
té de fer. Ils denont bien se réViudre la légation à Vienne eu un consulat 
à se conformer à la volont4 de> Alle- général. 
mande dea Sudètes. Ils out maint1>oanl Le gouveruement eulidois a aboli aa 
uoe belle occasion de faire pre>. ?e dP l~gntion à Vienne et cr?é en cetto ville 
sagesse el de prévoyance. C'1"1ue uu .:ons!>lat gênéral. • 
leat 0 tive des Tchèques de cou ouor l!IM. Gœbbeb et Gœrms 
leur politiq!le actuelle avec l'ai<; ' de11 11n Autricl:l.& 
socialistes allemands serail inse~.: ee et Vioi• i , 3o. ·- M. Gœ.bbtils e1t arri-
coudamnée à. un échec cerl!l'-" Le! vé 1t :r !' icclamé psr 111 pOl\lllation. 
droit ctu parti allemand des S"<dètes' Une .-~ u.;ion a ét~ tenue en 800 bon­
de parler au nom ùe tout le g t>upe neu1 à laquol!e out a•sist~ tonF lai vé­
allemand est à. présent reconn ~ , pa~ téra11 . du n.ni•mo nntrich;ou et no­
tout le monde.St les Tchè,quH dt ,.ren tamment la célèbre Ka!lal-B•igade qui 
que leurs intentions d amener une fui de toutes les lulte~ et demeura 
aolution trouvPnl la ~onhauce d~s ~I- conslanw1ent RUr la brèch~. 
lemand1, ils n'ont ~u'à prou~·ar.,qu'il~ Le ma rfichtl Gœring a visité hier 
sont dignes de cette conftan ° . e Eisenerz, en Styri' ; tl e.t re'ltré le 
exécutai:!! lo~~lement la Cousin ~Iton soir à Gratz où il a Alé l'objsl d'une 
et les lois qu ils _ont promulgur·••· Il réception enlhoueiaste. 
faut en premier lteu procéder aux élec- • 
lions prévues par ces lois. Vienne. 3o. A. A~ - ;u. Gœbbels, 

M. Kundt termina en d'claral't que dans un tliecours qu'il a p:·ononc6 dana 
loul au plus une solution fond .1meu- le hall dq la gare du Nord-Esl, a dit : 
tale et courageuse du problème .:'1 1io- c Le 10 evril nous donnerons au mon· 
nal pourrait assurer à la Tchu.oslo· d3 un corip en plein vieage dont il se 
vaquic une paix intérieure et ex t~rieu · s'> tt~i rndra Nou;; prondions l'Autri 
re durable. c.hq ~1 ar h r aison du n11°11h,·e . > 

M. Blum dÉpossra VBRdfoadi 
à la Chambrs 

sas projsts financisrs -Le problème de la déléga•.ion 
des pouvoir• 

Paris, 30. AA. - Le groupe r ;,ùical ­
soeialisle de la Chambre réu ni hier 
après-midi s'est prl\occupé surtout 
des conditions dans lesquelles se dé­
roulera le débat sur les projets finan­
ciers, uolamment concernant la ùélé­
gation des pouvoirs que pourrait de· 
mander le gouvernement. Une déll\g8:· 
tion du groupe s'est rendu• à la pr'8i­
deuce du Conseil où elle s'est eutrete­
nue avec M. Blum des questions sou­
levées au cours de la réunion radical-
1ocialiste. 

A leur retour à la Chamb ·e, les 
délégués radicaux-socialistes c ul ill> 
diqué que M. Blum a l'intenti'ln de 
dépoPer ses projets financiers van· 
dredi. 

Selon les délégués radicaux soci8:­
listes M. Blum aurait donné deB apa1-
seme~ts concernaul la délégati0n d1•s 
pouvoirs éventuelle. 

M. Blum aurait l'intention éga l:•menl 
d'exposer publiquement le cau~es du 
malaise actuel el les remàdes qu'il 
compte y apporter, de manière à ~clai­
rer pleinement sa situation à !· ~gard 
du Parlement et du pays. 

Concernant les conflit sociau <, ~f. 
:Blum aurait exposé ses efforts r •pétés 
pour aboutir à uue solution c,ui Il« 

doit pas avoir de répercussion• >l.l<' la 
situation économique. 

• •• 
Paris, 30. - Dans le cas où le débat 

déborderait sur la journée de /u·1di la 
Bourse des l!aleurs sermt fermée en vue 
d'emp~cher la spéculatio11. 

-- ~··:) -

PolognB Bt Lithuani~ 
-·---

Varsovie, 30. - Le nouveau m•>1istre 
de Lithuanie est arrivé hier à 22 h.II a 
été salué à la gare par un con;<:iller 
du ministère des Affaires étrat. dires. 
Après la présentation de ses lel trns de 
créances il arborera les couleurs " thua­
niennes, jaune, rouge et vert, sur son 
hôtel. 

URB bombB contrB IB consulat 
d'ltaliB à Changhai 

îo.;ut se n discours est crn1sacré à la 
p Jlé :uiqr1 ~ coatre les d ·~ ntO('c'aties oo­
<·iùen l·l4~. le• légitimistes, le précé­
d-n\ rég ime autrichien. 

1 • [.~ mouda cr itique nus méthodes, 
à1 t-il. ni ai s seol notre succès comnte 
et p,•ut m.-urrr le chemin que nôu1 
;:i~rcourûm 0s !orsquo, çingt ans ap::às 
la dMaito, uou' célébrâm~s ce triorn 
phe mémorabl9. Le Cll!Ur de la politiq~ 
europée1111e ne bat plus à Paris, mais 
Berli11. » 

M. Hitl~r à Hambourg 
B~rlin, 30 mars. - L1 ville de !'Ir 

bourg a réservé un accueil lriomph·1I 
au Führer-Chancelier qui a haranguë 
la Ioule du hant du balcon d<1 la mai­
rie. Le soir, une gr1nde réunion a eu 
lieu à la Salle des Hanséale1. M. Hit­
ler s'est ~crié dans une allocution : 
« J'ai le droit de demander que tous 
se'rendect aux urnes le 10 avril ! "· 

• • 
•• Hambourlr· 80. AA. - M. Hillsr 1tis-

courant à 1 occasion du pléb;scite dé­
cla1·a que l'Autriche aerait le• bastion 
du Reich ». Il flétrit les d6mocraties 
qui opprimèrsnt !'Autriche. 

Ratraçant las entretiens de Berch· 
tesRaden il dit: 

.).1. S~huschniig prit mon bon ccaur 
pour de la faiblesse, cependant je lui 
laiss11i enteudrR que c'était ma d.irnière 
IPI:ta ti•e. Pour la premiilre fots je 
donuai à notre jeune umée l'urctre 
de marche r. Nos drapeaux ne Reront 
jamais chaB8éO de l'endroit où ils 
flottent > 

La courss aux arrr:sments navals 
Londr~s. 29. A.A.- Reuter annonee 

que la dé~laraliou form,•l!t> de la 
Grande-Brelagoe et des "F.tah-t.Tni1 
d'invoqu,,r la claac2 de 1auYeill'de du 
t:ailé m.vo.l de Londres serl\ faite 
nv&.lll IM fin de la semain~. 

Ou d l'i11teution d'iuvouuer la clause 
~Pui~111,, nl pour le~ ratras~és. On 
u 'G1aPuin• pas acluellernenl la ques­
tion cl~s ~roh~ourg. 

Une rt'.1rnio:i a ~t<! te .. ue anjour-
, d'hn; au Fureign Office ï>•r les ex­
pert• naçale américain~, br1la1'nique1 
et françaia •ou~ la présid~nct de M. 
Cadogan pour mettre 1rn point la note 
qui ·~ ~rra ~changée en\r'l les signa­
taires du traité pour annonoer la dé· 
ciRtoo d• _Ja Gra..ide-Bretagne et des 
Etats-Unis.! 

Ln France n'invoquera pas la dite 
clR1is9, car elle 110 désire oss coo~truire 
ch·~ cu1nss~s plu~ grands à moin1 
qu'une R!Jlre puissance oarop~enne ne 
décide de le faire. 

Changhaï, 30 A.A. - Une bombe a 
ét~ jetée hier sur Je te~rain d" . con­
sulat d'Italie à Changha1. Les · •:gàts 
sont minimes el personne na été 
blessé. C'est Je premier all.entt. co;11· 
mis contre une représ'lntallon ·3lran­
gère non japonaise. 

T.'échr. 'lge des nolif1e.ations sera 
'uiri imt116diatemenl per une période 
de trois mois duraut 1 quell~ lo;s si­
gna tair~s du traité s ; ron.•1lteront 
concernant la limite dt. tunngge. 

L' Allcm<1gno el l'U. R. S S. ayant 
des traite• bi!aléraux avGc la Crat1de· 
Bretagn_o. se;onl l~nuos ":u coll~ant de 
lh ;!u11\1ou.Quoique non s•an"l•ure~ du 
tr"il~ d3 Londres, l'Italie el le Japon 
seront également informés. 
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LE théâtre, la danse 
et la musique 

chEz IEs anciEns Turcs --

Une statistique sur le• 
naissances en Turquie 

lus de garçons 
que de filles 1 

---

LA. MUNICIPALITE bains publics en vue de veiller à la 
, proprdt~ dus essuie-mains et, en géné­

Pour aHnrer le transport à. bon ral,de Ioule la lingerie que l'on y met 
marohé du bétail de bouoherie à la dispo.;ition des clients. 

Lei verre• lnoaa1able1 
Un parallèle entre Turcs En •' .11olie el dans les maisons où De nouvelles mesures sont envisa-

l'on s'a md à la venue d'un enfant, gées pour rendre plus efficaces les On sait que les chauUeurs d~ taxi• 
et Chinois on 

89 
répète un ancien adage : Qu'il diapositions appliquées depuis le 1er et les propriétaires d'autos avaient 

L'empereur do la Chino Ming-Huang soit même fait avec de J b mars en vue de rêduire le prix de la obtenu un supplément du délai qui 
. a oue pourvu •iande. TJ•J accord conclu entre l'As- 1 a essayé de délivrer le théllre de ses que ce soit un garçon ! eur était imparti pour munir Jeure 

formes religieuses pour lut donner Cependant avec Je temps les parti- aociation <les bouchers et la Mu- voitures de verres incassableR. To1Jto­
celle d'an art. mais il ne réussit pao. calarités qui donnaient plus de valeur nioipalité prévoit la constitution fois, cette faveur ne leur est accordée 
'"est en 1031 et pendant quelque à un garço 'à f li d" · d'une Société pour le trans- que eonlre présentation de documents 

Sent. 
n qu une 1 e teparais- port en _notre ville des animaux de ··1 f t~mp1, écrit Je c Tau », que ceci eut s.llestanl qu 1 soute feclivemeut pusé 

lieu quand Kubilay khan se fui em- En effet, la fille née soue le régime ~oucherie. Le pr~jet él~b.oré ~ cet une comm.eude aux commi1eionnaire1 
paré de ce paye, maie dans la suite républicain assume autant de devoirs' .fiard .a été transmis au m101etère de ou aux maisons de commero~ qui i'oc­
l'art a été de nouveau négligé.A celle et de responsabilités que son frère. ~ n_térteur pour examen el appro- cupent de ce genn1 de fourmtures. On 
époque Kung-Tan-Fu, envoyé auprès :llais la nature ne semble pas l'avoir alton. cout.rôle ac'.uell~•r· t s'ils eonl en pos­
des Turc~ de K11an, _ueista à la re- pris en coasi_déralion puisque dans les , La nouvelle Sociétb. se mettra à aess1on des p1èc:'. en quee.tion+es in­
préeentallou d'une pièce de théâtre nouvelles naissances il y a plus de gar-1 I œuvre a•ec u~1 capital m1t111l de 1 téress~e affirme.ut toutefois qu 11 wera 
J~uéo au co~trs d_'une ?érémonie reli- ~ons qu0 de filles. . ~50.00,0 Llqa qm pou.rra être ac?ru malér1ellement 1mpo~s1bl~ de procé-
g1euee et qm avait tr:ul à des épieo- Voici un tableau qm le démontre: 1usqu à concurrence d un demi m1lhon lier dans le délai md1qué à la récep-
dPS dA la vie de Confucius. Dépilé de Ltq1. au fur et à mesure qui se lion e1 à la po~e des verres en que1-
d'avoir au:sté à un tel spectacle,Kung ~qe de Nombre Nombre développei:a fion acUvilé. Elle aura Lion.- Une solullon ne p~urrait in.ter-
Tan-Fu, à son retour en Chine, racon- / enfant de filles de qarçons pour m1ss~on de dmger le commerce vemr ~ cel égftrd que 1uequ'en juin 
ta tout ce qu'il avait 1-u au paye des du bétail vivant dans le sens voulu procham, ~poque du prochain con-
Turcs eu ajod.iul que comme chez 1 mois 59.582 73.261 atm d'aesu.rer la vente. _de la vianda trôle iiénéral des autoe el luis. 
les ChinoiF, chez eux on donnait des 2 mois 27 . 493 31 . 261 de boucherie aux coud1t1ons les metl· L'ENSBIGJrElllDIN'T 
ense1gnemeuts au sujet du théâtre, 

24 589 Jeures el l~s plus favorable•- On es-
de la donae et de la musique qui, 3 mois 

11
_
720 

28 -626 c.ompte quelle pourra entrer. eu ac- Le oha.mpionnat d'athlétisme 
chez les Turcs, avaient fail de grande 4 mois • 12.412 lion au début du mois procham. 
progrès. 5 mois 10.163 12.090 La n_ouvelle suivant laquelle J'It des écoles del Balkans 

Quand les Mongols s'emparèrent de 6 mois 53. 728 62.1112 Banka11 participerait à la Société en Le ministlire de l'instruction publique 
la Chine, ils introduisirent dans ce 7 mois 6.917 7 .252 question a été démentie. Le rôle de la hellène a décidé d'organi•er uncCham-
pays leurs romaus, leur thé.Atre, leora 

8 
mois lL 794 banque se limite, en l'occurrence, à pionnat d'athlétisme des écoles des 

ptèc a cla3s1qu011, leur musique, leun 12-929 l'ouverture d'un crédit à la Société el Balkans» qui aura lieu proohaioq-
danres, que _le ~hinois _ont con•er- 9 mois 7 .599 7 .952 rn versement contre garantie, de ment à Athènes. Les dlmnrohos u 
•és tels quels iusqu à uos ioura. 10 mois 7.61' 6.911 !50.000 Ltqs. Toutefois cela ne signi ceasairet à ce p~opos ont été P.!rlre 

Comme l'Etat et l'EE;hee n'ont pa1 11 mois 2.598 3 141 !ie nullemeul qu'elle 'entonde avoir prises auprà• des div&n p3y;; b:t!k~-
protégé en Chme la musique, ln dan- On remdrquera qu'il y a seulement une pari quelconque à l'exploitation nique1. Elles ont élé aocue11lieij avec 
se el le thMtre, ceux-ci n'ont pas pu plus de filles ayant 10 mois. de l'entrepri110. une sal\sfaction toute r•articullère 
pro.greeser et sont restés à l'état pri- Dans toute la Turquie il y a 223.7'4. Le siège central de la Société sora dans noire payo. 
mll,if: . . fillettes âgées d'an an et 258.909 gar- à Istanbul, mais elle aura des fi ialea A son tour, notre miuislAru de l'Ins-

\ ollà pourq_uot exammer _la fie ço .a du même âge soit 35.165 de plus. •lll Anatolie, spécialement dans les lruction publiqu& a fuit pal't 11ux in­
thMtralo parmi lt>S Turcs éqmvaut à M~lgré toutes les manifestations de grands centres de product on de bé- téressés de l'initiative de la Grèc11 et 
taire le memo examen pour les Clu- l'existence actuelle qui n'admellent ;ail de boucherie. En organisant de a demandé la liste des llcoliera ou 
noie. pas des règles pour les sexes, les gar- 'açon rationnelle et sur une grande des iustilution!i désire1a de partici-

Pas de règles çons sont encore plue recherchés que khelle J'ach_a_t et le transport du bé- per à ceR épreuves. Un concoure d'en-
ChP:t les Turcs donc les les filles. .ail, elle famhtera cos opération• et traînement :iura liAu à c~t égard au 

drames les réalisera à meilleur marché _ ce Hulkevi ùe Faiih, par les soins du 
étaient ionl!s de façon qu'on y avait Peut-être est-ce parce qu'ils sont des- é ·d - l t" 1· d é 

1 
· qui ne pourra qu'exercer uue ioflueacb pr s1 ent os a sec ton .. por ive e 

m langé 'htsloire, la poésie, la muai- tinés à perpétrer le nom de la famille heureuse sar le prix de revient des cette institution, l\1. Nail 
qu el l danse.Les sujets étaient em- ou parce qu'ils portent dans l'axis- animaux de boucherie. Les JycéAs de Haydar pa,a, Kaba-
pru.n s à l'histoire.Quelquefois même tence un poids plus lourd? • G J t B · - R b t 

d 
La nouvelle de la <·.réati"on de cette .a~. na asaray, a1ia19z1 <11 o er 

on 1oua1I ans une nuit une pièce où En tout cas la proportion de la mor- c 11' t dé "d · dé"à d · -
l
' ' h iociété a suscité une certai"ne émo- o .,ge 011 01 e 1 e part1c1per 
ou avait _r~uui des épisode• ayant \alité est plus forte che% 1' omme que Ch · 1 1· 

1 1 d 
, 1 l f d ' T - lion parmi l.es négoc1·anle appelés au amp1oana en quH 100. 

rai nux 1verse• ~poque• de 'histoi- chez a emme, a tien u qu en urqu1e c dé l h 'I l , ,., ' l • t d 5 •; d t . d f • celeb » qui aseura1"enl 1· usqu•1·c1· à es épreuves se rou sr ont c aque 
re. ·' a gru ,.a 1 y eu es actes au 7 , es ceu ena1res sont es emmes. t b Jk · 

d 1 1
,. t · Il l" d 1 é ·1 l'U/ litre individuel el pour leur propro ann~e dau• un au re pays ~ ·amque, 

cours esque 1 m rigue ee mê· y a 1eu e re ever aussi, cri us, v d Il t 
j 

· J ·è • t lé à f · 1 compte le transport dea ani"maux de e te e sor e que noue verrons se 
art au com14ue, a p1 ce se let mi- que l homme es appe aire a é · h · l -·1 l d p à d 1 · è boucherie. Ils comptent 50 grouper r umr c ez nous aussi a ieunesse 

na1 par n e •çon e vertu. our la guerre et occuper es emp ois tr s l · 1 é · J 
é 

· d' - l d · d · an petitAR société• locales 811 vue non PCO aire de a p 01n11u o. 
repr SAnlal!on une pièce il u "y fatigante dans es grau es Ill uetr1ee. 
avait pas de ùate el de délai fixêe. De plus comme chez nous il y a pas te11eman1 de faire la concul'rence 
Comme cela se fait aclu~llemeut en 1035 femmes pour mille hommes noue au nouv11l organisme que de sauve­
Amér1que,_u11e pièce duratl quelque- devons considérer comme normal qu'il garder leur position commerciale. li 
fois trot iours et parfois elle se Ier- . est certain que les prix de la viande 
minait en se t heures Y ait en .conséq~enc~ plus de garçons ne pourront que ae ressentir très fa-

L 
P . • que de ftlles qui naissent. v bl t d 1 · 

e d
0

rnme était .accepté comme la Di.sons enft"n qu'en beaucoup d'en- ~ra_ emen e a rtvalitê qui s'ébauche 
b d 

'd t 1 L 1 &"" a1ns_1 en,re oea groupes et la nouvelle 
a•a une ~ uca ion mnra e. a P us droits de 1' Anatolie on immole des 8001été. 

souv01 t la repr(!e~ni.1ton.Hu1t donnêe moutons seulemeut à la naissance d'un 
par boau temps. li y avait peu de dé- r on 
cors. Toud les acteurs réunis étaient ga ç · 

f;P, complot marxistB 
pour BntraînBr 

la FrancB Bn guBrrB 

a~sis fnco au public M levant quand 
leur tour de jouer était venu. Pour 
pouvoir bien repré;;cnter les per•on­
nages qu'ils figuraie t, ils se met­
taient des masques. Les comédiens 
devaient être de bons gymnasiarques 
ou de boni danseurs attendu qu'ils 
dev111eat euirre la musique qui ac­
compagnait chaque pièce et que l'on 
F'"tvoit en frappan1 les mains ou en Dei révélation• sen1ationnelle1 
si. livrant à certaines contorsions. Ce 
n'était eu définitive ni du vrai théâtre, 
ni un opéra, ni une dause, mais un 
mélange de toue ceux-ci. 

----

LllS CO:trl'EB.ENCES 

A l'Union Française 

à l'Union Française 
Après le• grands, les petits ! 
Il est porLé à la connaissance do 

MM. les Membres de l'Union Française 
et de Jeurs A.mis qu'un thé dansant 
aura lieu co samedi 2 avril à 15 h.30 
au cours duquel sera donnée une fête 
enfantine, parée el costumAe. Dis lri­
butioas de Cadeaux. Surprises. On 
est prié de se faire inscrire .iès à pré­
sent au eecrétari~I de l'Union Fran­
çaise. Tél. 41865. 

L'influence musicale turque 
La musique existait chez les Turcs 

trois m•lle ans avant J.-C. Elle a été 
importée en Chine de la Turquie par 
les empereurs chinois. Fu-Hsi-Tso­
$uan, qai vivait un Riècle après Con­
fucius, parle de la musique que les 
Tatar~ de Wei employaient dans leurs 
prièrAB- Les Turcs Bahtiyar et les 
Mongols ont eu de l'influence sur la 
mu•1que chinoise qui leur doit son 
ocig'ne. Comme chez les Turcs elle 
avait des gammes. La musiq:10 
a commencé à être écrite soua forme 
de gamme pentatonique comme 
aujourd'hui: fa, sol, la, do. LeR ins­
truments de musique employés en 
Asie ren\rale étaient la flùte la trom­
pette, le hautbois, le sifflet et la cor­
nemuse. Celle musique crMe soue 
l'inflnence turque a coneervA même 
de nos jours son harmonie turque. 

Paris, 29 mars. - On mande de Sa­
lamanque au Journal que le poste 
Radio 11a/ional donna la nui/ dernière de 
11 ouve aux de 1 ai I s au su je 1 du p I an r ou 9e l!!l!!!!"!"'-'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!e!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!I!!!! 

La variété des danses 

de bombardement aérien en vu~ de provo­
quer un conf/il international. D'après ces 
det<Jils il résulte que le qouvernemen/ 
rouqe espère provoquer en France une 
grande aqilalion en faveur de sa cause j 
en faisant bombarder le territoire fran- l 
çais par des avions rouqes camouflés en 
appareils natio11alisles. 

U11 avion Caproni est en train d'tlre 
préparé dans ce but danj un aérodrome 
de Cataloqne. Plusieurs vols d'essais sur 
le lerriloire français près de la frontière 
ont élé déjà effectués. les communisles 
français et les membres de /'ambassadt 
d'Espaqne parlicipent au comp/ol. 

lteniercienients 
Nous racevon1 la lettre euivanta: 

Ea ce qui conceme les danses, les 
fouillea archfologiquee permellont de Monsieur Je directeur, 
J~s reconstituer clairement. Il s~f!it 1 Atteint d'une gra•e affection ui 
d exammer 1.es œuvree que ces fouille' m'ob)ip:ea à interrompre mon lraian 
mettent au iour pour se rendre comp- et à m'aliter duraut un lapa de tem s 
le d~ la clasa1f1cat1on .de ce9 da uses. assez considérable, je dois au Dr Ret~t 

_ D après uu bas-rohef datant du 3e Riza d'avoir recouvré la santé el d'ê· 
atècle, une danseuse y esi représentée Ire eu Illat aujourd'hui de reprendre 
exécutant une dause turque en costu- - . · f · 
me porté à l'époque en A . 1 1 mes occupations. Aussi 10 me ais un 

. sie cen ra 6 · devoir de remercier, par l'entremise 
On <011 no•e1 chez les da_nseurs des de votre estimé organe, cet éminent 

costumes du Caucase ce qlll vtul dire praticien dont la science n'a d'égale que 
q.oe le costume que nous appalon11 le d1vouement. 
c1rcae 1011 était turc. La dan•e était Veuillez agréer monsieur le direc­
celle exactom01H des Circas~iens. L'oo teur, me• consid6ratione distinguéea. 
dea bros litait en bas et l'autre 
an-do sus ùe ln tête pendant que les SIMON FENERCI 

r 
t 

\-• 

pied s m a r q u ai en 1 1 e p a e . 0 n n p - Il!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"!!!!!!! 
polait celle <lause Turfan, nom d'une jambes de même ainsi que les genou. 
~illeturque Elle était accompagnée d'un UL aulr~ danseur masqué mon· 
111•lrume111 se rapproch1ut de beau- Ire la pos1t1on du corps dans la danse 
co11p cle la clarinette et d'un tambour. zeybek quand l'un des bras est en bas 
Cetto danso donc qui 6tait celle des et l'autre élevé au dessus de la tête. 
Turcs de& Huns est conservée telle Nous trouvons dans lea mêmes ré- _s-
qu :le de nos jours au Caucase. Il y gions les danse& du ventre 1/litee arabe. ~ ' 7-
arn1I une danso encore appelée Er el llesl impossible de citer ici toutes -- - ···- '' 

• 1 
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qu11 l'o,n e~~cut?il comme celle des Zey- les catégories de danses existant chez 
b~ks d auiourù hu1.U11 bao rdhef dutanl les Turcs. Nous aous contenterons de ·· 

cella dan e Turfan Les braa so le- parnnté avec celles qui existent de L'été approche ... Les préparatifs en vue de la saison nouvelle 
du 3ume s1/lcle donue uu aperçu de\dire qu'elles avaient une très proche Qllli-.J:"°'IUiC~ __ --~ 
.-aient comme chez les Zeybeke, les no• jours ea Anatolie. 

1 (Dessin de Cemal Nadir Güler à /'.Ak,am) 

Une étoile 
est-elle née ? ---

Quelques in1tants avea 
Lllelotte Fül1ter 

Berlin, mars. ( d.n.c.p.)- Ces der­
niers jours on nous a présenté tuo 
film pour lequel depuis de1 mois la 
plus grande publicité avait élê faite. 
li s'agit de " Le• étoiles brillent ... » 
un film revue à grand spectacle. où 
paraisijent toutes les vedellds alle­
mandes. 

Malheureusemeut à notre avis, qui 
n'est pas unique en son genre, ce film 
a été plutôt une déception.Mais ce füm 
uou~ intéresse parco,qu'il nous montre 
des jeunes vedelles, leurs ambitions 
le ut s grosses illusions et aussi ce mi­
lieu si passionnant el si dangereu:i: 
qu'est l'atmosphère des studios. 

Et nous avons voulu; parce qu'aussi 
le film allemaud s'a!force cette aunée 
de découvrir des taleute nouveaux des 
jeune~ beaucoup de jeunes, uous 'en­
lreteu1r avec une de ces vodelles nn1s­
saute11 qui demaiu connaîtront I" 
gloire. 

Je ne pouvais trouver un visage 
plue matin et plus séduisant que ce­
lui de Mademo1eelle Liselotte Fülster­
Uar elle eal un symbole de volonté 
maie aussi et surtout de jeunea~e ! 

- Une intflrview, Mademoisella, est 
quelque chose d'exlrêmement indis­
c ""!... Pni•-je connaîlre votre âge ~ 

1

1 

- Je n'a, que di><-neuf ans... j'en 

1 
·Uis un peu honteuse ... 

C'est un., mndestie qud bieu p"u 
de 001 1ra11des « slars • conuai•· 
.~~11t ! 

Et pourtant la 
r1ence e1t parfois 
obstacle. 

jeunesse, l'inexpé­
pour moi uu grand 

- Comme1ü atez-vous eu la voca­
tion ? Est-ce par pur hasard ? 

- Non. Dès toute petito je me euio 
faite à l'idlio de devenir une artiste. 
C'e"t pour vela que mes études finies, 
je suis entrlie au Conservatoire d'Ham­
bourg, car je suis native d'Hambourg 
où toujours, eu temps normal, je sé­
journe. 

En effet, l'accent de la jeune fille, 
confirme ce fait. 

L1Helotte Fülster, est vêtue avec 
l'élégance la plus simple et du meil 
leur goût: un tailleur gris perle moule 
sa tail!P, et uno chemisette ea rayonue 
bleu-marine fait ressortir la blancheur 
de sn peau. Un tout petit béret à la 
Quartier-latia,reliépar de• ruba11s mul­
ticolorPs, somblo isolé parmi 3a riche 
chevelure or foncé doul les boucles 
jouent sur rnn frout. Elle a des 
grands yeux azurs tr•s clairs el très 
enfanlius. 

Elle semble ail premier abord 
timide mais son •ienge prend 
mille expreesious, et chacune de ce• 
paroles est illustrée par uu si joli 
sourire que c'est un plaisir quo de la 
regarder parler. 

- Où avec-vous débuté ? 
- A Hambourg, au lhéllre Thalia. 

Mais Berliu m'a tout de suite allirée 
el avec Berlin le film 

- Pourtant, Mademoiselle, je com­
prends difficilement que l'on puisse 
renoncer au Théâtre, après y avoir 
vécu. Moi même autrefois j'étais pris 
par le tilm, mais le théltre dàs que 
je l'ai connu m'a conquis. 

- Maie moi aussi je ne lai•Rtlrai 
pas échapper l'occasion de retourner 
au théâtre. Mais je préfère le film. Car 
le travail est plus attrayant. Le film 
~pporte très vita la célébrité el la ri­
chesse et puis je ne iBiS pas il attire 
les jeunes. Il est tellemeni difficile d~ 
!0 frayer un ohemin au théâtre et sur­
tout le travail y est exc11ssif. Au coa­
lraire aujourd'hui le film oune le che­
min aux arlist•s et leur prépare de• 
11uccès au théAtre. Voyez : Willy Bir­
gel a fait ses débuts sur la scène et 
a obtenu le plua bel accueil. 

- D'ailleurs même pour lu 1, l'él1Jde 
de la scène,et en général le tholiltro, 

j .. st la basa de la formation artistique. 
1 Quels rôh.•• désireriez-vous jouer 'I 
' - Mais ceux que j'interprète ac­

u~ll•mont. 
Mademc •elle Fülster joue aux 

. ôtée de Lilian Harwey dans Capric-
1 cio tJDll nouvelle oplirette à co~tumes 

1 
et dans Musique au foyer. Elle y in­
carne le i;iersona_age d'une jeune fille 
un peu v1va, mat• très indxperte et 
t··èe espiègle. Un rôle plein de char1ne 
et d'iaganuité. 

- Quelle& furent vos premières im­
pression au Rtudio ? 
-L'atmosphàre de diaoipliue et d'or­

ganisation qui contraste parfois telle­
ment avec les longues attentes et les 
brusques dACieione de tourner. L'at­
mosphère du studio, avec le régisseur, 
les réfleo1ears, les machinistes... et 
lanl d'autres, intimide tellement. Mais 
oe qui est r6conforlant ce sont les pré­
parations et les conseils que tout le 
monde voue donne. Même les gt·ands 
nous aacueillent comme des cama­
rades et non comme des intrus. 

- li ne me reste plus qu'à vous 
1ouhaiter boaucoup de succès et sur­
tout des rôles qui mellent en relief 
votre graud talent ! 

- Teu... teu ... touehon1 vite du 
bois ... 

N .. E. OU·. 

Otto dB Habsbourg à Paris 

Mercredi 30 Mars 1938 

LB concert dB MllB Lilia d'RlborB 
organisé par la "Dante,, 

à.la Casa d'Italia 

~e concert de Mlle Lilia d'Albore 
qui a eu lieu hier à ln Cnsa d'Italia 
so~s les auspices de la c ...;.: • ., Ali· 
gh1er1 " a été, dans toute l'accoJption 
d~ terme, une révélation. Nous pu­
blierons d~main à cette place une cri· 
loqu! détaillée da celle manifestation 
musicale de qualité, faite par uue 
plume plue autorisée que la n011·e en 
celle matière. Mais nous nous en 
rnudrioae de ne pas dire tout de 
suite combien uu public de choix a 
avprécié le coup d'archet de l'artiste, 
énergique et viril, el qui de'Otllre 
po~rlaot siaguHllrement élégant : la 
puissance et la r1•hes9e du ton chaud 
et plein, qu'elle sait tirer de ~on inB· 
trumenl ; celte agilité étourdissante. 
co.tle technique .supérieure qui Jui 
perm~tteul de 1e Jouer dee difficultéB· 

Appelée par un engagement l Sofia 
où elle doit donner un concert Mlle 
d' Al bore est rei;artie Je soir 'mêtne 
pour la capitale bulgare. Elle venait 
de Salonique et d'Alhllne1 où elle a 
donné des coucerts dont J',oho en­
thousiaste l'avait précédée parmi nous 
sous la forme d'articles de journau1' 
et de .critiques louangeu1es. Tous ceU~ 
q~1 l 0111 en.te_ndue hier regrellent c~ 
d->part préc1p1té. Mais combien plu• 
d~vr?nt le regretter ceux qui n'on1 

pu hier répondre à l'iovitatio" de Ja 
c Dante> ! ... 

Le cousu! ~énéral d'Italie duc !li• 
rio Badoglio, le vice-consul, ' chevalier 
Sr>ro, le eomm. et Mme Camrianet• 
l'·•v. Var01e el les très nombreûx 111" 
1. ·tes d'IAlanbul qui aaeislaieul a~ 
cvncert Oltl r~servé à Mlle d'Atbore 
une vfritable ovation. 

La vie 
spor"tive 

---- POOT-:8~ 

11

6UnB~
11 IBadBr 

Dep•1is cett~ semaine Gü11ef, favor; 
du championnat de Turquie esl pass 
en tête du classement général. 1san: 
doute 110s :leax 1occès à Izmir n•onr 
pas été lrès uets. Mais il faut 1e0é 
oompio du d~placemeul a1i10z oonsidtl: 
rable et du dynamisme des fool·b• 1 
ers éiéeus surtout quand ils opèren 
nt home. 

L'autre fait saillant de la semain8; 
~té le second forfait de Fener ce <1.1 
relègue les champi~ns de Tur<l~~t 
dnn1 une pos•t1on rl'ou ils ne pourr0

01 
plus se pénétrer. Par ailleurs certa•1iJ coufràres annoncent quo les Fenef" 
s~ron\ disqualifiés et exclus de Js d~ 
v1s1on nationale. On ne peut que r ~ 
~relier cette situation nuisant for1 1:i­champ10nnat et nous privaut du P 11 
sir de voir à l'œuvre uu onze do.n1 el 
valeur el l'esprit sportif Ront dtgn 
da tout éloge. 11 

Plus que j 1mais Je chall'Jpion° ,i 
1938 se résume dans la lutte q08ai! 
livrent Giinef et 8.J.K., Je rôle 
autres leams étant de ePcond pla!l· i' 

Voici au demeureraut le classelll
8 

général : 

Nalches Pis 
1. Güne~ 7 21 
2. H.J.K. 6 l7 
3· Uçok 8 14 
4.. Harbiye 6 13 
5. Muhafizgücü 8 111 
6- Faner 6 9 
6. Galatasaray i 9 
8. Alsancak 6 7 ~ 

Giine~·et B.J.K. demeurent imb8:
1 
JI 

Lo p:emier uommé compte I~ plOl 
v1ct01res :l. son actif (7) tandis q;(.j 
s1>11cak, Uçok et Nuhafizqücü e1 1 f1 4~ 
treul le plus d'insuccès (5). Le or:e J: 
a marqué .le plue grand oomb• 1•e' 
buis est G1111e~ (27) el celui q01 /d 
montré I~ moms efficace ~et Gal" e~~ 
ray (5). La meilleure défense de~~ 
colle de B.J.K. qui n'a été viOI'',.-:, 
3 fois ; par coutre Nuhafizqücü P0

6 il 
la plui vulnérable puisque cati 
mation a reçu 21 buts. 

La coupe d'Angleterr' 1 
• J1e ~ 

Londres, 29 mars. - La tin JI tl 
la qoupe d'Angle tern aura 11°11

1111•1-
avril au stade Wembl~y. Elle . 0~1~ 
aux prises Preston Norlhend (f1 

l'an passé) et Huddersfield. 
10' ' Une victoire de la Gr ~ 

Budapest, 29 mars. - La G~ vl 
ba.ttu la Hongrie da Sud par 
l 1. 

La coupe du mond~,,11~ 
BuAno•-Ayres, 29 mars- ..-rt.~O.f 

voix <'Onlre 6 ln féd~ratioll ~dB 1 
a dé~ld~ la nnn-participatioild8 , 
genhL' à ta Cou:Je iu 010!1 

----- ;t L'Bxposition du portra 
italien à BBlgradB ,; 

!"~~ 
Belgrade, 28.- La presse dB ~,/ 

lave tout entière consacre 1 e$/ 
breuses pages à l'événe111eP is''~ 
t1ounel constitué par Io verreO· ~li'_ 
l'Exposition du Portrait jla 

11111111~~ 
, Le « Vreme • publie uu ré. ·PAi 
1 Paris, 29. - On signal• la présence spécial en 40 pages, iilU91 il911_. ,. 

à Paris du prince Otto de Habsbourg nant des articles sur l'unité t6 J1'/ 
1 qu_i a confér~ avec des réfugiés autr1· sur le Roi et Empereur, ~11r 8 11 

1 
chiens au suietde la situation actuelle. fascisme, sur Rome anuqU 

darne. 
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CONTE DU BEYOGLU • , • • • Tchécoslovaquie avant de v"nir' en Pet1"t apoartem"'nt con•or-

t "' Turquie el elle y a conclu là a .•• ~1 un - <> l' IB BconomlquB B ln~nct rn accord de ce genre. tl\b)e à louer Empla.,..oaent dréet 

je. 
1 Lorsque nous sortîmes, aprb avoir 

1 
vidé nos verras ·le bièrn, il me prit le 

U bras. Relevant le col du parde1sus n 1 dernier cri qu'il avait rapporté eu 
rentrant de voyage, il en avait notfé 

U 11 j On e8L sur le point aus~i d'~'lgager h:"•· bob. cui•ino, cal~ri~rr~~l~~~' ~lu~d~~; 
· des pourparlers officiels pour ta con- les jour-, aeeeneeur. S'adreS>er au portier à• ••••••••••••••ÏÏlll••••••••••••••••• clusion d'une convention comnierctale l'immeuble à app. "Uygun" Tak'1m, Topçu 

1 
entre l'Angltterre el l'Am6ri lue. On Caddesi. 

8 
solidement la ceinture. Nous commen· 

Romantlque jç!l.mes à mar_cher lentement sur le ri-1 
vaga. Le soir tombait par andro1ts 
comme une fumée noire sur la Corne 

_ _ d'Or <'l sur Sirkaci, et un remor· 
queur, cheminée baissée,passait sous 

Par UMRAN" NAZIF. la pont.Des passagers et des officiers 

Politique rura.le 

La grands importancs du 
congrès agricols du 18 avril 

s'efforcera d'assurer le maximum _.,,,,,.,...,, _____________ _ 

1 d'exp~rlalions entre les deu> pays. ieço11s d'allainand et d'an!jlili& ainsi 
Je suis c_o•Hatncu qua l~s . 1 pports l 1uc r~parahons s éciale1 des différentes 

1 

con1merc1aux: turco-amér1ca10 preu- branc~es ~t:tmmerciafes ~t des examens du 
dront une laru;e extension. bac<'"1auréat- ea partic'Ulicr ot on groupe -1•••••••••••llll•n• 1 p~r jeu!lc prote~seur allemand, wn11aiesant i bhn1 Je franç.ai .1 enseignant dans une grande 

•Lorsque ca soir-là nous outrâmes/ couraient s_ur le pont il_lumi,né d'an 
trois marins ,, 0 bar tous les yeux se transaUanhque qui venait d acco.s1er 
tournèrent "rs nous. Je marchais en- 1 au quai de Galata, et nou11 march10us 
tre mes deux camarades. Un garçon 1 bras·dess~s ?ras-~essous sur las _pa· 

1 J Le Concert d'AdieuY. 1éc0le d'li'1tnlml, et agrég<' ès philo•oi--b.ie •t 
1 '"' · t-s lt:ttrt:!' de l'U'ui\"'eri;iit6 de Berltu. No1tve!le 

j m.!LL.-•J• radic•le ot ropid•. PRIX MODES· 
1 fEt. S':..ùre1:;sor au journal Beyogl 11 aou1 
1 Prü. l'. J.l." 

se précipita ~ers nous, e1 nous ouvrit vé& que ta•sa1d1 br1llser una plu•e f11nf. Bommes ... .nerres. .. t·11 
le chemin en parlant dans une langue Je la regar. ais. es yeux. don .e .&. u 1 age 
que je ne conipranais pas. Après a~oir blanc éla11 strié de r?uga é_tal8nl !1-
époussatli les chaises rangées autour xés sur 1 ~ grand. navire clair. Il mur· A l'occasion du procham Congrè• anciennement travaillés. 
d'unP table, il nous pria très respee· mura à mt vo~x · agricole, qui se tiendra à Aukara le A cette question - et l'on se rend 
tueusemenl d11 prendre place. J'étais - Quelle vie ! 9uallas aven~ures ... 18 du mois prochain, l'Vlus vient do 1ràs certainement déjà compte par ce 
un peu gris. Tel un artiste de cinéma Nou_s nous arrêtames en arrivant à tracer clans un article les grandes li- bref aperçu de toute la complexité de 
jouant un rôle de comte portant mono- un com oba_our au bout du q~at. u;nes dout s'inspireraient las travaux la tâche entreprise - vient se ratla· 
cle, je m'io111a'lai dans le large fauteuil N?us regardions de. là les n_avire9 du futur congrès. char le problème de la technique mo· 
d'osier qui sa trouvait entre les chai·, ahgu~s le. l~og du. rivage éclam:i, et La Beyoglu ayant déjà publié l'arti· darne et de l'éducation agricole des 
aes. Je croisai un genou sur l'autre, et 1"' nml q?t s étendait au-del~. . . . cle en question, oous jugeons inutile paysans: c'est-à-dire la possibilité de 
allumai le cigare que je venais de po· - Ma!s voyous: mon ~mt, lut dis~~'. de retracer à nouveau ces directives ; donner à ceux-ci les instruments ara· 
ser au coin de ma lèvre à l'allumette pour9uoi as-lu fait cala · Pour qu noue nous contenterons d'an étudier Loiras modernes, les semences et les 
que ma présentait le garçon d'uu air le raison as-I~ abandon~é une créa· quelques-unes. engrais nécessaires dont ile ont be· 
obséquieux. Des filles blondes aux tura qua tu aimais tant · La première question à l'orctre du eo in pour travaillM con•enablement 
yeux verts et brunes aux yeux d'a· Il me coupa_ la !>arole : . . jour, et qui constitua la fonds du pro. la terre et celle de leur iuculquer des 
mande nous entourèrent. L'une d'elles .- Cala valat~ mieux . amst. Ecou_te. grame de r~lèvement agricoltt dn gou. notions pratiques sur la façon dont ils 
m'avait plu. car elle ressemblait à une St nous nou~ éltoas mariés, nos dést~s vernament est constituée par I~ peu. doiveul employer ces instruments, ces 
jeune fille qui habita;! pros de noire et nos émottons sa doraient évanouts sée d'Atatürk, exprimée par lui-même' samel)ces el ces euu;rais afin da taira 
maison de Ba~ikta,, ~au! ans au para· u~ta fois _co~blés, c~mme la souffrance à. diverses reprise~, et tendant à don- donner à lear~ terres, selon leur si­
vant, quand j'allais à l'école. lai11-tu d ilre lotn 1 ~n d~ 1 autre dep~•~0;r~s nor à rhaquo cultivateur la terre 1uatio•1, leur nature al Jeurs 4 ualités, 
qua nous avions au une passion al qaa a_os aaratl pris_ fm lo,rsque . - qu'il laboure et qu'il sème. le meilleur rendement. 
noue nou" éti'ons enfuie à hmir 1 Je rions é_ té r.éuu1s. _Tandis, qua mainte· L 1 u . d' t 'b 1. d 

0 

1 é utre Ce e cu ltvateur est, de par son nom 1ua1s toute ts rt u ion e terres. 
pris dans mas bras celte jeune fille qui n~n ' 1° sms man. avec. ana a · 1 même, celui qui travaille la terre aa aussi bien qu'elle soit faite dans le 
rassemblait à mon anciaune amie Ses n est pas une vila~na ftl,le non P, us, faisant aider paru famille dau~ la ré. présent, porte en elle-même, pour un 
cheveux parfumés ma caressaient le el le. P1?R drôle c est ~u aile ne mes 1 u;ima rte la trb 11etile propriété ou '.lvac éloigné, le germa de la destruc-
v1'eage, et 1'"'ta1·s envahi par l'émo11·on pas rnd1ffér_ante. l11a1s _mon atm1·notur, d • d t S prenaut à son ~ervice, au temps as lion ile l'ordre établi. Telle terre don-
de mes anciennes aventures. Regarde mon a ora 100 pour 0 ".m son a_c· semailles el rle la moiason, un certain née aujourd'hui à un paysan pàra de 
j'ai encore sa photographie dans mon ts. J~ sens encore 1.e désir _de .:~i voir, nombre d'o•Jvriers agricoles dan~. la trois ou cinq enfants, sa verra, à la 
portefeuille. N'est-elle pas jolie ? da lui_ parler. Et pms, tmagme 1' que 1 égima de 111 moyen "8 ou de la pAhte mort du chef ,de famille, morcelée en-. . . . dematn, exactement comme ce a ar- , ~ ,. . 

Mais de celle-là aussi ]8 ma sanhs rive au cinéma. dans les contes ou p_ropriéLé. N est pu cultivateur l 11:1d1- •1·e les divers héritiers, ne permettant 
amoureux... Une valsa, un tango ... et les romans au retour d'un bal dans v1du posséde.'.11 une grande propriété Il aucun de ceux-ci de subsieter à l'ai· 
no.ustournâmasjusq~'au .matin au nous le hall d'u~ hôtel nous nous reucon- Pl qui l'e:1:p 10·1~ un.quamant il l'aida de de leur part. Dans un autre cas, 
grisant. La lendamam, dts·IU? Le lan· (lé . l . ' 4 . /Ja e) Ida salariés, 101-mAne ne se trouvant le ehaf da f11m11le peul se révéler inca· 
demain notre navire quitta le port el oir a suite en eme · g pa;; bi•n souvt111I sm sea terres.Celui-ci µable et mauvais travailleur, devant 
après avoir navigué un jour et uua ~uil est un grand prnpri•"taira terrien _mais s'endetter ou marne préMrant vendra 
v_ers les lignes roses el bleues de 1 ho· Les 2 Concerts du Grand ne peut être aucutoement ass1m1lé à sa propriété et dissiper la somme réa· 
r1zon, nous jel!l.mas l'ancre près d'un un cultivateur, pui>qu'il peul, comme lisée. Enfin, une catastrophe locale, 
nouveau rivage. ténor cela s'est !ait eu Aa :tlatarre :iu lande· telle qu'un incPndia ou une inouda· 

Et nous, les trois marins débarqués ~EOHGEC THlr r main de l'enclosure .Ici, laisser ses ter- tion peut l'amener, con\re son gr•;, à 
•ur la quai étions en train de nous • U UU ras en friches ou lei chauger en ter·' s'endetter, hypothéquant se• terres ou 
Promener sur la terre rouge d'un pays rains de chasse sans qua, pour cela, il sas propriétés bâties. 
étranger qu'une pluie de septembre auront lieu ce Samedi 2 et Mardi éprouve une gêne ftn11ncièr0. 
Venait à peine de mouiller. 5 Avril à 21 heures au Cette distinction nettement posée, 

De nouveau, les passa_uts étaient. en le gouvernement a' aura doue à ''oc· 
tra.tn de nous regar~er; ils r!lgarda1ant Théitre Français . cuper, da,111 le iujet qui l'intéresse, 
le Jeuna homme q~t ma_rcha1t _entra les qae de ceux qui réellement, soit fer. 
deux autre1 et qui était mm. En _ce miero aur les \erres de quelque grand 
temps là - ce n'est pas comme matn· propriétaire qoil petits possMants 
tenant - états assez agr6able à voir 1 Banca CommsrcialB ltaliana eux-mêmes, méritent l'appellation da 
Trève de simagrées ! je ne sui~ peul· cul\ivateura. 
ilre pas aus~i mal que je la dis ~,n ce Entrer dans les détails concernant 
moment. Mais an ce temps-!~, J éta~s f'apital entiPremPnt fersé et r6sPnM la méthode de distribution des terres 
lln jeune hom,me pimpant qui a\ttr~t\ Lit. st.7.596.198,95 outre que cela nous entrainerait vrai'. 
~ea regard~. J ~vais des c:tieveux noirs meut trop loin, serait empiéter sur le~ 
_ndul~s. ua visage _régu_her, s~ns une travaux même• entrepris par le mi· 

bde Dt tr~ce da _fat_igue , llll uOstume Dlreotlon Oentr&le B..'l'LAl'I nistère de ! 'Agriculture. Qu'il ·nous 
~eu marm aux ms1gnes ~orée, !li aux Fill•l•• d&u toute l'ITALIE, 1oil toutefois permi1 de dire que celte 

Pieds des aecarptns verms relu1sanls. dislribalion de terres devra daue la 
Slti de la sorte je passais uae axis- lBT&ll'BUL, !ZlllIR, LOKDBEa. limite du possible, roepectar ies droits 
tence extrêmement agréable dans des NBW-YOBK de la grande pr.Jpriété laquelle, en 
Pays coulinuellema_nl différ!lnls et Créations à !'Etranger: dépit de tous ses travers, présente de 
parmi des aires qm_ changeaient lou- sérieux avantages pour peu qu'elle 
loura. Une vie vraiment charmante, Banca Commerciale Italiana (France) !IOit entr11 les main11 de per•onnes 
Illon cher.. . . Paris, Marseille, Nice, Menton' Can, conscieucieu8es lt aimant leurs pro-

Pourquo1 suts·J• retourné à Istanbul nes, Monaoo,Toulouse.Bo:.aulieu Monte priétés. D'autre part, la Turquie pos· 
en abandonnant les voyages, mas ca- Carlo, Juan-les-Pin•, C"1ablonoa, ma sède tant de terros en trichas euscep· 
~arades et 1:110~ ~r~vail? Voyons mo~ roc). tibias da rendra h•s résultats les plus 
J lllt, ~.st-~e st d.1fftc1l_e à comprendr~ • Banca Commerciale Italiana e Bulgara profitables que Cb n'est qu'à la der· 
e m eta1s au881 habitué à celte eus· Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. nière extrémité qua l'on devra tou· 

~ence qui durait d.epuis un an, et à la Banca Commerciale Italiana e Greea char à l'inLégrité des u;randn proprié· 
à1n, elle commança1\ à me pe11er. Errer Athènes, Oavalla, Le Pirée, Salonique lés. 

1 aventura sa.na but et. sans raison, llanea Commereialo Italiana ot R11m•u1 Enftn le problème da la dislribu· 
~l-ce là une via?_ Je suis, an ce mo- Bucarest, Arad, Bralla, Brosov, Con• liou des terres el du relèvement de l'a· 
; eut !I. la poursuite. de choses plus tantza, Cluj Galatz Temiocarn, Sibiu griculture est, d'aprè1 nous, étroite: 
lll~o:tanles et pl_us tnlére~santes... Banca Oommeroiala Italiana per !'Egil ment relié à celui des émigrés, qut crf 81 traversé, il Y a l_rms ans, u~a to, Alexandrie, IL• Caire, Demanour constituant une massa d'hommes sur 
Ill' ae ~mou~aus~. T~ sais comment 10 Mansourah, etc. laquelle le pays ne comptait pas jus· 
1 étaie épris d u!'e ieuna ftll~ rancon· Banca Oommereiale Itallana Trust Cy qu'ici dans l'évolution des phases da 
{.4e chez un ami ~u i:ours d un di1_1~r. New-York. son agriculture, et dont l'installation 

Il Pauvre fille m avait tout sacr1fté, . 
lllêlll f cé. Oui je parle de Se· Banca Oommerciale Italiana Trust Cy s~r des tar~e11 _nouvelles ne lé_sera1t ~n 
\'illl. e son tan ' Bo•ton. rien l'explo1tat1on des terratns déjà 

Le législateur devra étudier chaque 
ca11 el lui apporter un rPmèdo appro· 
prié tout an ruspactaut la liberté :1'ac· 
lion du propdélaira. 

Une l'li réglant la forme de l'héri· 
taga - et c'est la plus difficile - devra 
prendre commJ base la sauvegarde de 
l'intégrité da la propriété agricole. Ni 
l'établiss~ment du droit d'aînesse -
que deviendront les antrea? ni l'obli­
tion faite aux divers héritiers da vivra 
en commun - la famille ira en grau. 
clissant et ne pourra plus vivra sur la 
tPrre possédée; d'autre part, ce serait 
e111raver la lib1>rtô des divar. mem­
bres - ua peuveut satisfaire aux •i­
"lées du gouvArnement et c'est 1>our­
quoi noue crayon~ voir en cette ques· 
tion un des plus séri&ux écueils qua 
rencontrera le législateur. 

Lee deux a1Jlres cas cités plue hauts 
pourraient trouver leur re1,1ède dans 
une loi interdi~mt pout· n'importe quel 
motif l'aliénation, hypothèque, vente 
ou saisie de tout ou d'une partie de la 
propriAté. En concédaul même la pos­
sibilité de saisir pour dallas une cer­
taine part, il faudrait laisser au culti· 
valeur sa ma ison, ses instruments 
aratoires, sas billes al une superficie 
da terres suffisante pour subvenir à 
sa nourri \ure. 

C'est dans un cadre semblable que 
le gouvernemenL arrivera à donner à 
la distribution des terres le vrai carac­
tère d'une mesare aussi bien sociale 
que nationale. 

RAOUL HOLLOSY 

" J·~vaie, soi-disant, pris la ré1olution Baflea Commerciol• ltali•na Troat Oy ------------------

LOTTE SCHOEHE 
aura lieu après demain Vend ·cdi 

eo Matinée à 18 h. 30 
a'9'ec 

Un Programme formidable 

Pia.no vend1•e 

1 Elè11Bs dE l'EcolB DllamandB, .. ~~u' 
ne frâquel.>Jot plus l'êoole ( quel gu'en f 
le moun eont énergiquement et etticacerr 
prépar.;s à toutes les branches soolaire• 
leçons particnlières données par Rép~t 
Alleman<j diplômé. - ENSEIGNEMEN" 
OICAJ •. - Prix trèa r6dults. - Eorir 
·REPETITEUR•. 

tout neuf, joli meuble, grand !orm•t, cadre Nous prions nos correspondaa~s 
en Ier. oordres croisées. Jl·'-kal 1 éventuels de n 'écrir& que sur un 

S'adresser : Sakiz Agaç Karanlik n... 
Sokak, No. a tBeyoj!luJ. seul cOtG de la feuilla. 

ouvem· nt 

soc. ~f'l. 

Departs Po111 

Pirée. Brindiiu, Venise, Tr1ettu• 
iles Qu11ij de Galata tous les l 1t'·ui•rdi~ 

à fO heureç pricu~s 

Pirôe, Naple11t, .llnr~~ille, U'9no!11 

Oavalla Salonlqne, Volo, Pirée, r'a_t.1 'i, SR•ll·· 
Quar~nta, Brin .. \isi. A.nenne, 'f1n1t· '!'rics•.t 

!aloniqu", !lételin. l lzm.ir. P'iri•, 
• Patras, Brindisi, Yen1sP, ·rrie•te 

Bourgaz, Varna Cen8tanti" 

!ulina, Galatz, Sr1i11. 

P FOflCARl 
F. GRU.:Al\'1 
P. FOSCARI 
F. GRIMA.N'l 

\fER\'.\iO 
CA\ll'l:lOGLIO 
FENICU 

DU.NA 
AHE \Zl.\ 
QUHURALE 

,\.Lil.\.~O 
VF.'ITA 
ISi>O 

ABBA.ZIA 
c MPIDOGLIO 
VESTA 
QUIRI~ALE 
Fj~NiC1,\ 
l~EO 

ABBA.ZU 
CA.MPADOGLIO 

a 'lf9"#% --

' Avl'Îl 
a .bri 1 

15 Avril 
22 Avril 

l l!'I l'"'f"'c:ldea 
{à Mti•l•f. T 

1 
:u.tt. l"nstte, •• 
oir.Tt. D)o, po 
t·"•• l'lbtrop•. 

7 A•ril ' 2l Avril 
5 li! :n 

31 )!ar• \ 
14 >\vrol 
2S Ani! 

9 Avr.1 j 
23 ,i.,·ril 

7 :Ilia 

S0 Hars 
1 6 Avril 

7 Ana t 
13 A.vri! 

\ 20 ,l.vril 
21 J.vril 

30 Mars 
6 Avril 

~ \1 heure• 

i t l he;,ire1 

à 18 hau~• 

l 17 beure1 

\ 
l à 17 beure 

En coin ci dan ca ~n Italie a •o l~s lin 1911 K büaA.U x dB S ~ei·lq .. 1talla 

et •Lloyd Triestino., peur toute• !eq cl<lshnaLious d•! monrla. 

Agence Q,)nor:,,le d•[gt'ra~'l.1 

Sarap lskeleai 15, 17, 141 ;:\l.i:nha.ne, Gii.i.a.t" 

Téléphone 44877·R·!l. Au , hur~Tt'< do \'OY'l"'.eS N.l\t~ •Tél. 44914 
• , " W -Lil• • 441188 

= 
FR.A.TELLI ERCO 

~--

Quais de Galata Hilda•endigâr Han - Salon Caddesl Tél. 447'' ' 

Départs pottr 

Anvers, Rotterdam, Amster_­
dam,tHambourg,por1s du Rhin . 

1 

Bourgaz, Varna, Uonstanua 

Vapeurs 

uHerculesn 
cGanymedes. 

cGanymedes» 
«Oberon• 

1 

C'ompagnles 1 0 .. 1~ 
(• ul IP?• 

Oornpngnla ~oyale l 
Noorhmdai•• de act.daoo 1. 

Nuil(atmn ~ Vap. d lO l, 
1 u ~Il ::..\. ..... 

ver .. le ' Avril 
vers la l!l Avril , 

~e loubliaren entreprenant mesvoya· Pbiladelphla. L t t• !qualité d K 1 · K"t h tfE k" &e es 0XpOr a 10llS par }eS · s . 8 ara usar, u a ya e s I · Pir.Sa, Mars~ille, Vaiou<: , Li-
ct •. J'avais peur du mariage comme Affiliations à !'Etranger ~ehtr qu'ils ont recherchées de tout verpool cDehigoa ,1faru "er• !a 12 Avril 
.~la mort. Il ma semblait qu'unir ma iw· L Douanes d'Jstanb l 'temp_s. On estime qua les comptes d_e •le à .1 Banca della Svizzera 1ana : ugaoo U 1 1 S • cella d'une femme m'entraînerai c earmg de !'U. R. S. . s'O.taat const· 
• Un Bellinzona. Obia8sO, Locarno, Men- dé b d 1 lt e existence trop calme et trop Jusqu'à la fin de la troisième sa· ra ~a.meut accrus à .la smte a eur• 
c
0
6Uquille. Tandis que j'avais une A.ma drisio. maine de mars le total des marchan· expéd11tons de produits manufacturés 
nt1 Il t ff c tt BRnque Française et Italienne pour t d 1 é ·1 t é \'i nue emen an e ervescance. e e dises exportées par les douanes d'Is· e . e coutrap aqu • 1 s seron amen s 

"ae o:t'aurait étouffé et tué. Mais je ne l'Amêwique du ~ud. tanbul s'egt élevé, en valeur, à 430.692 à 1nt~nsifier leurs achats de mohair et 
~ r91 à l' bl' d en Franco) Paris. da 1 Ill l ns pas ou ter une secon e LtqA.Les exportations de cette ~emaine aine . ... ! gré tout, malgré tous les évéue- (en Argentµie) Bueno•·Ayre•, Ro- sont en légère bais]e,comparativament . En outre, 150.000 kgs de sésame ont 
"'•Uts t 1' p t t sario de Santa-Fé été h h 1 ie . e aventuras neuve .es. ar ou , à la sema ha précédente. ac etés sur. nos marc és pour, e 

9ta s · e our"ut·vre à (au Brésil Sao·Paolo, Rio.de·Janel. compte d S 1 L é d A Cli on image m p o On a exporté pour 95.282 Ltqs de tal a Qs ov10 s. es. s sames u: 
te:que pas. Et abandoonan\ tout, je ro Santoa, llabla Cutlryba, Porto marchandie ,, diverses à destination Y son~ cédés à l 7 p1as.tres la kg, 
llla~Urnai droit il Istanbul. Je suis Alegre, Rio Grande, Reeifo IP•r· de l'All~mague, 92.680 Ltqs à destina· ceux.de Fetlnye, à 16,20 p_iaslres: Le• 
Pr tn~enant convaincu qu'elle est la nambueo). tinn de la_ T_chécoslovaquie, 59.875 envois commenceront ces 1our.s·c1. 
Pq~llltèra et la dernière femme que je (au Ohili) Santiago, Valp.uni•o, (en L d t t d l'A h 2'6 L h t d l a1· '.8•e aimer. Le bon Dieu nous a faite B tqs à es ma '°11 e utric e • 59. " es ac 8 S 0 8Ine 

•ernbl b d ' Oolombio) ,,g,,ta, Baranquilla.) Ltqs à deslmallon da l'Italie, 27.027 • 
°-c>lll a les il Lous égar s que c est (en Uruguay) Montevideo. à dastin1ttio t dos Pa.ys-Bas, 26.(51 de l'ltahe 
Pou Ille si nous avions été crMs l'un Banea Ungaro-Itnliana, Budapest Hat· Ltqs à destination de la France. 
et nr l'autre, pour nous comprendre van' liskole, Mako, Kormed, Oro• Viennent ensuite 21.351 Ltqe d'huile 
~r ous aimer. Ma marier avec elle baza, Szeged, etc. ·· d'olive envoyée au Japon et r2.713 Ltq Qb.: la plus balle des aventures, et Banco ltaliano 1en Equateur) Guyaquil 'h ·1 d · b é 1 
~·. chose toute nouvelle qui ne saura d ut e et e cira em arqu as pour a 

• 91 'Il Manta. Roumanie. 
Paa ~l ir. N'est-ce pas vrai ? N'ai-je Banoo ltaliano (au Pérou) Lima, Are· Les exportations à destination des 
'er0 raison ? Merci, mon ami. Nous qulpa, Callao, Cuzea, Trujillo, Toann, 1 1 · B l 

Us heureux, 1-8 l'espère»- autres pays son es sut vantas: u ga· 
• M<.<liendo, Chiclayo, Iea• Pit1r1t, 1'1111" rie fl.476 Ltqs. Egypte 1.729 Ltqs.Grèee 

l' • • Cbincha Alta, 1 .8511 Ltqs. Angleterre 2.104' Ltqs. 
Irai rois mois plus tard, je le rencon· Hrvatsks Banka 0.0 Zagreb, Souo~nl< U. R. S. S. 1 765 Ltqs, Atnériqu~ 4.479 
lot! <lane la pslit cabaret de mata- Silge d'ts1a.1bul, Rue Voyooda, Ltqs. Dan emark 3.738 Ltqs, Arghanis· 

Les pe-rmis pour l'e1)voi de la laine 
en Italie sont attendu,, dans le courant 
da cette semaine. Un lot de 30.000 
kgs de laines fines d'Ana\olie a été 
vendu à l'Italie à raison ùe 5S ~ 6~ 
piastres le kg. 

Lss pourparlsrs commErciaux 
turco-amsricains 

O.I.T. (CoDipaguia ltalialla 'furi•mo) 0rgauisafü:.u 0M.oodiJ.le ,Je Voyaseij, 
Voyagea à forfait.- ~ill1t1 ferroviaires, mH1limaJ1111 dri&11 ~- .511, "',,. 

riduction sur le.< l~e nf,1< dt! Fer lt11/fe~' • 
Sadrasser ~ FR.\ T~Jt.r.r ,;pb :i1 "'\ ~·1l"r1 (1~J.l~~l·H!i j ·tv 1\ jj ~,l(" [ { a 1 ') tl ta 

TJil. M?CIO 

DsutschB LBvant ~ -LiniE, 6. M. B. H. Hambourg 
D2utschB Levant;·tiniB, Hambourg ~.B. Hamha~~! 

Atlas LB" :iRfB-LiniB A. 6., BPBITTER 
Service régulier •· tre Hambourg, Brême, 

Istanbul Mer Noire et retl'.>ur 

Vapeur• atendas à l•t •!lbul ! 

de Hambourg, Brime, .. nvera t 
l 

s1s THESSALIA 

SiS ITHAKA 

SIS ADANA 

' nra 11 30 Mars 
1 

HH le 7 Avril 1 

Dép'\rt• proehaiAs d'lsta.abul 

;i<>ur llambourg, Brvme, 

An7ora et 'R.oitérda111 

l.or
8 

qui se trou~e sur le quai. Palazzo Karakoy tan, 800 Ltqs. Cat!ada 3·951 Ltqs. 
~our)Ue je me précipitai vers _lm T<ttphone: Ptra f/811-1-J-<1-S Sai~se 4.431 Ltqs. Pologne 1668 Ltq•. I Anka_ra, :19.- (Du corresp. du Tan) 818 SAftfOS 
elltre e féliciter, il prit mas matns Agence d Istanbul, Allalemciyan Han. En ce qui concerne la nature des La d~lega\1on coml!lerc tle am~r1ca1-

vers I~ ~5Avril1 SlS ITHA.KA. 

nra 11 15 Avril 

c;1~rg. le 7 Avril 

bq!!etlos siennes al m'entraîna vers le Direcllon: Tél. 11900. - Opérations gèn . marchandises exportées le tabac an na qui sa trouve 1c1 d• µms 2 iours, 
reuco · Et lorsque nos regards se 21915. - Porte/eullle Document 12963 feuillas vient au prelni~r rang. poursuit se11 contact~. .J J me suie en- Départ• proeh.ain• ll'I,.tanbul 

-... 81~èr_ant, je lui demandai : Position: 1191 /.-Change et Port 11911 Indépendamment des chiffres énu· trelanu avec la prés1deuL ùa la dé lé· 
lllatiêe 01s-1e t~ féliciter ? Etai-vous Agence de Beyoglu, tsflkidl C••dd<>i 111 • mérée ci-dessus, il faut enregistrer gatiou qui m'a déclaré : .. 
. -... 

0 
ll_9ec Sevim ? A Na1nik Han, Til. P. 410/ti l'expédition de 11.502 Ltqs de noix - Nous allons entamer off1c1elle· 

r1~. tna~t, ma répondit-il. Je suis ma· Succursale d'lzmiJ décortiquées à destination da Bombay. ~ent les pourparlen dans quelques 
...... cl• Pas avec Sevim ! Locationde coffres ris 'Bey>glu, d Gatalo L transact. JOUrB. L'accord qua noue allons con-

pou1 'Bourgas, Yarai\ et 

Ooustantza 

S1S THESSALIA char(. 11 7 Avrtl I 

S1S ADANA allai'(· le 17 Avril' 
~Qtre 6~tnment ? Tu as épousé une l lstanbut es 100!1 clura repose 11m· le fprincipa de la na-
q a1· .... 11.· abandonné cette Sevim qna 1 V t hè avec l'U R s s lion la plus favorisée. C'est &OUI celte l' .... 18 1 en e 'l'ravaller's c ques • • • • (orme que 16 conventions commercia-

rlis ant l B. C. I. et de chèque• touristi- . les o.nt été •1'gnéas entre l'Amérique 1 Connaissements dlr_Ht• et b lle,t;; dJ p1sn~·! iJJU" IJ.H le• :>Jrt<' d .. ,_ !IG~1t! 
-... Ou·Calmament il me répondit : l Ces jours darmers on a enregistré 0 

-... ~ 1. ques pour l'Italie et la Hongrie. ! 'achat par las Soviets de lSlil tonnas et dt vers autres pays. Pour tous rensetgn1m111 • s adre'b .. r à lo. De11ts~:ie l..en.lle·.,l.11 , 
• aia c'est impoHibla, murmurai· 4liiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii~ de mohair à 13,25 piastres la kg. des Notre délégation s'est rendue en Agence O~nérale pour la T11r-i 11e. Gal<lb Hriva.iihiruL1a 1110 ~·~; 4·\760-dl 

l l 
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RFVOOLll 

LR PR SSE TURQUE DE CE MRTin ~ Un romantiquE 
étl-f dicouuerll à Mersin : 

V 1 E'IErt1·on' au ffatao Au lll(IQlPlll où, nu prix dll mille EPS ES U li J"' rliff,"util•, 1100• travaillons des onglee 
}/. Asitt1 Uj ecrit dans /t •Kurun•: 1 at dt~ dentH à accroît1·e llO~ éCODO· 

1 miPs n•i11s ne Anurione toléra r que les 
N'ous arn110 lu ,.vec une gra11d~ ,"a-1 deviser, ncquis.ee <1 p~oiblement, 

tisfaction leH d"claratiOns fntte• u la pu:ssent . tre utili•~ ea par tel ou tel 
preFSfl pnr le sec~i<t,.ire g11 r~fral du autrP rom.me un moyen rie réaliser 
ministère des ,\ffa1res 6 tr~wge1•••, :.1. des btlt1éf1cés personnels. Il est nalu­
Numan Me111·mencio~lu, à •On retour rai. au contraire, que noue considé­
de Gen~rn cù il " pri'<idé la dél(ga- rionR cr ia comme une affaire nationa­
tiou turque. La premièr1> 1·ai,011 Je le N que nous y tremblions. 
n ;~ joie résidé nalurell1•meut .da~• 1 Tout compatriote turc qui s'entend 
le lait du succès rompor.t'é pai 11 ie I plos ou moins dans les questions éco­
cause oaliooale. dans le fait_aus•• que nomioues •uit avec intérêt les lietes 
nouq soyons par•enus à. déjouer ~t ~,publiées chnque semni11e par la Bao­
mettrP à découvrrl des mtrigues qui quu Cenlral1-. Le• chiffre• indiquant 
aoaient 616 as•ez fortes pour. risqoer les disponibilité• en or du paye et des 
de maitre on échec une di'cision pt·:se banques sont le critérium dn notre 
par le Conseil de la S. D. ~- La v.alPt?r pro:;pcri\é économique, 
da I• diplomatie turque Rest aff1rmee . , 

· .· 1 l lail international. J.a En constatant quo. notre . a von· a a 9 arns1 ,ur e ' ., l' on 1 ef!• iHI» raison de uotro satisfacli<>u. croi. nou• avone 1mpress1 que a 0 . : nat1011 s'enr1ch1l et 11ous nous en re~ 

(Suite de la iJèml' paqe) 

trions avec Sevim taodi~ que j'ai à 
côté de moi mn femmA en toilette de 
soirée ... NOU8 frén1irious tou~ deux 
comme au paeeage d'un courant él~c­
triQuP, on songeant aox joure P•••~s. 
Ou bien la rencontrrr à bord d'un 
bateau, au cours d'uu voyage de 
plai%11ce •ers l'Occidùnt ... 

« Ce SO'!I 'à des émotione sans limi­
tas. Je so~g" à la souffrance et à ! 'é­
moi de cet instant ... le bateau s'éloi· 
gnerail lentemanl, el sans le montrer 
è ma femme je m'appuierai• contre 
le bastingage pour la re~arder, et 
mon adorable amunte Sevim me ferait 
des sigaes de la main tan • is qu'elle 
l'Ssuierail ses larmes du coin de ROil 
mouchoir cl9 soie ourlA rle bleo. " 

Le vent d'équinoxe taienit boui:lon­
uer lee petite• vaguee le long du quai 
Pl comme e1 mon ami apercevait tléjà 
tout ce qu'il venait de dire.il reg~rda1t 
silencieux ot recroquevillé dan• rnn 
11ardessus, IPs rellote dans l'rau bleuo 
!nal'ine des navires et les ri 1oages d'f'n 
face éclairés pa1· endroits par des lu 
mi ères. 

nous la trouvou• dan• I~ fait que les 1 jouissons. Il est douloureux qu'une 
dél~gué• dP la France ment re?O•!u" . seule bnnrte soit parvenue à empêcher 
quo l'œu.i" ~ 1 .. 4..ielle ou te p•a1sa11 '' qua ce chiffre puisse s'accroître rt':m 
donner le nom cte règlowou\ des .Mec- million encore. Et l'idée que la Bour­
tions !'!ail entièrement "n oppo~1t10 1 1 M Noire doit avoir indubitablement 
avec la co1.otitution élaborée pour 1., d'autre• branches encore ot d'autres La ( bafaillD ) dD j 1 ~l lD dD liljgbf 
Hatay ~t aie1.t pal'11cipu à l'élaboralio:i moyens d'action no•1s trouble profou- li li li 11 W 
d'un nouveau règlement. De ce fa11, JI· cté 111 u 1t. 
est apparu qu~ la responsabilité des ' pourquoi il a lieu 
manœuvros tent~es contre la coustitu- C est . . Y 
lion du Halay incombu enl1èl'rme11t do se féliciter .de ce ~uccès des 

1 1 iaux français dans CJ sen 1ces de surveillance. L un des ~a-
aux ag~n s co 00 naux du marécage de la Bourse noire 
pays. . . . . 1 ·r a ~té asséch~. 

)!. Menrmü11c1ojtlu a iud1que es d1 - 0 . t t t 
ft§renco8 entre les deux règlements, Io aul· ro par. no re organiealion 

· él b é la commission do pour a poursmte de la contrebande 
P
1 
reSmDie~. a or tP9

1'' 1 
la Turquie" n tait brillamment la preuve de sa droi-

n . ·"· P-1 con re equa · 1 t d · 
protesté et celui qui •ient d'êlrn mis ure e e son sens de devoir. 
au point. Cette différence appal'altra ... 0.a .demanda à Haeao Fehm1 pa-

d 1 doux texte• auroo• e•, qui eln11 célèbre pour son honnê-

é
méie ux blu:u es l•té parmi les anciens dirigeants, e'il 
t pu 1 •· . élait honnête. Il répondit : 

LH pmnt tlont il faut too11· compl . . · h è · 
Bt:r le terrain du droit iulernatJoual -;- Je sais que 1e suis oun te 1,us-
c'eel que les débats de Genève ont été qu à concurrence de 30.000 Ltqs. C est 

è d . 1 of Bourke iBelg<• en effet le montant du pomboire que 
Ir 8 udi •· , e 1P' · t rai·s'oo su~ j'ai ou l'occasion de rofuser.Jo n'ai pas 
noug a oon" p e1n~mcu · ,., ,( · à 1'' t 
1, · d . \ 1 plus débattues· ~1., mis oprruvo pou.· un mont3n 

une es que•. mus es , . : supérieur. 
sur l.1 proros>llon dn prosident de J,1 
commi,;;iou on a voté par écrit et il a Il n'est pae de sacrifice auquel la 
été étab:i q~e l'i11lorpclt:1.tion juridique Bourse Noire n't>ut consenti pour évi­
clo1.n(1e nJJt4rieu1em· ni par la comm1>- ter la découvert~ d'une aflairll d'un 
6ion litai: erroo~r. million de Ltqs. et surtout po ur s'as· 

Tandi• que oous lo loil ùe la s., D. surer la poesibil:té d'explo1tatioo fu. 
N. les diplomates turc~ . s'effo1ça1eol ture d'une pareille source de béuéfi­
d~ d,'moutrer leur droit dan" une ces, C'e;;t dire que notre organisation 
que>'tion nat10nalo par de• moyen• do défense a été soumise à une rude 
purement jurirliqu's,. le Fuuhre~· de éprenrn et a brillamment ù~montr' 

Lo11dres, 29- A.A. - Dea manœu­
vres de la « Home lleet , brilanniqne 
et de• forces afrionoes se ,JMoulent 
actuellement clans la Manche Les ma­
na:uvres out attt•int leur plein déve­
loppement au jourd'hui par une batail: 
le uavale et aérienne au large de l'île 
ci~ Wight. 

L'île était dMenduo par 3 contre· 
torpilleurP, 2 torp1ll~urs, 2~ avions dn 
bombardement à torpilles ot 124 
avions de reconuaissauce. 

Les forcAS navales attaquante• •e 
composaient do 5 drea~rH,11ghts, 7 
croiseurs, 27 coo1re-torp1lleur• <>t 17 
11vions de reconnaissance. 

le voyagB Hn France 
dBS SOUVEPDins anglais 

Paris, 30 A.A. - La ChambrA a voté 
à l'unanimité le projet de loi portant 
a l'ouverture au minist:ire des Affai­
re• étrangères d'un crédit extraordi­
naire de huit millions à l'oœasiou do 
voyage ~n France des souverain> an­
glais. 

l'Ai'emagm, qui no fait plus parue d~ sn résistance aux tentations. 
la s. n. x. occupait l'Autriche :l. 13 fa. LE dB'papf 
veur d'o11 cour de force et d'autre r,a 1·ournE'E dB 51·nan 
pa• t ,,, pré;iùenl du CoMeil d'un Etat 1.: dD nos cava11·Brs pour l'EuropB 
qui figmo <·n lôb <le• merubre.i cl6 1.a M. Y111w.s Nadi publie dans le • 11 , . . . 
S. D. N. - l'Angle\AtTO - se voya•I .. Cumhuriyet "et la .. Répu~lique "I L ~qtJJpa qu.• rlott rapr~Benl~r la 
obli~ê l•'l RA recon n3 ttrfj qu'l1 faut CO!)· /eJ ri//,xion:t. juitiani~s ,. Tu~qu1e aux _gtandes ~preuv~e d .équ t-
ser do voir dans la l ... 1gue un ltlKlru· lat1on organtsOes en EuropPi qu1llPra 
:ncnt du droit wternational ! LA gouvernement de ~L Celàl Bayar a notre ville le 2 avril. Elle AAI pr~sirlée 

.Api è• avoir ~., 1 egistr.i. ces b;aux pris de nouvelles décisio11s ta11t pour par Je directeur d~ !'Ecole d'équita­
ré.;ultat. r•aFson• au terrain lie 1 exl- metlre il jour les œuYl'es historique~, lion , le capitaine Cevdet Bilgiç. Elle 
cul.o " P'aLquo l'ruprem~nt.dita: Con- quP 1·our les répar0l' et les rrot~ger compte trois jeunes cavali.,rs noûvel-

. , d' · e à Ge au woyen d'organismes s1i~ciaux et lament fot·mtl•, Av ni, Hamd1 et Kudrel for111l1n~ut a .a L1c.s1on pris · 
nèrn la premiè"" pha@e dPA élections de •~c:~ s aux vilayets et aux mini- Ihsan. D'autre part, M\I. c~vad Kula. 
au Halay commenc ·ra Io 1~ avril; 11 y cipalith. C'est là une Pntroprise qui Sai:n Polatkau, Eyü,• Ontü et Ce,·ad 
a tl~s rhaoces que i.Js (•Jections soient ex•go beaucoup tle frai' et de temps. Gürkan qui ~cnt de~ vélfrans dea 
acho•~o• ju,qu'au 30 juin. En ca8 c.on- Ceux qui 1,rojettenl de culébror la compétitiooB intemationales font éga­
tr aire 1 8 duµui~~ auront NI\ élns JUS· m~moiro de Sinan et d'organiser pour lement pat tir. de l'équipt>. 
l1t1'au 14 juillet. cela des cérémonies ne teraient~ils La première t\tepe de no; cavaliers 

H pns n11Aux do constituer une as•oc1a- sera à Nice. De là ils ~e rPiHlront à 
Les ugenls coloniaux franç 1 i• au a llOll qui a'occupernit et s'111tére"1erait Rome. Varsovie ol 1.ondre<. 

ta cherC'horont-il• à faire échec à !'ac- d d , . de prèe aux ouvragos 6 ce gran Notre équipo &mène avPc oil~ 16 cord i·éa!1Hô IJ&r les deux parues avec h 1 i ace ? ~ 
bollne volonté, à Genève? Nous devons on~me quo u rui:ie 11 eu · . chevauJ< élevés dans les h:"'"" lu:·c<. 

Jeudi 7 avril, à 18 h. 30, )f. Par1·jos, 
profesE<<~ur de G~o og1e à l'Univer•ilé, 
fora une conf<irence ijlll' le sujet sui­
vant: 

la dérive des co11ti11e11ts 

Ces deux conférence,; sernnt suivie& 
do projections. 

Lo public de noire ville e•t cordia­
lement invité à y as~isler. 

En marge de la mar~hE 
triomphale des armées 

franquistes 
La polit ique éoonomiqne et 

11ociale du nouvel Etat e11pa &'nol 
I.eo commentaire• de la preue 

franQaise an AUjet de• réalisatiouR de 
la nouvelle Espagne d~vienuunl tous 
la, joure plos nombreux et plus ca-
16goriques. 

• Le Séma;ihore » de Marseille, 
commente, à ce •ujet, u1Je série de 
reportages remarq·1ables suc l'œuvro 
tlo rl\Slauration • t d'uuification <lu 
noovel Etat. 

les produits alimentaires ou iodue­
triels, on ne pout soutenir que ce pro· 
gramme de contrôle indirect pour 
maiutenit· Je uiveau de la oie ait fail 
faillite. 

« En même temps que la conduite 
de la gueri·t>, l'Etat 1'est préoccupé de 
111 quMtion n>'•i,tance sociale Pt nin8i 
nous voyons quo l'œuvre Auxilio so· 
cial», avec ses mu li pies branches de 
secours d'hiver, de diAtribution de 
repas, do bellt>s pouponièrns et d'ha­
bitations pour ouvriers, seulement 
connus par quelque• régions avant ln 
Révolution, a ét~ un dA• principaux 
buis à atteindre.Celle lutte par le bien 
contre le communisme et d'ailleurs un 
des objectih ot tout un programme de 
l'E,pagne Impériale de demain. En 
toute objectivité, on ne peul faire 
moins que de l'admirer. • 

« Le gouvenrnment nationaliste a 
chtirchtl, d'autre pari, à tougmenter la 
capacité d'achat des paysans et surtout 

An point do vuo ~conomique el so- dP" Ralariée de cette branche qui a Mé 
crnl, l'auteur du re~ortagP fait le ré- de tous temps la plus misérable de !'Es 
!•imû suiuut que 1 on f'~ut comparer· pegnA.UnOflic~ du blé a été creé,d'au-
8\'er en qui se pas•e dtt11s ln zono tre' vont soivre et les rMorrnes agrai · 
ouge : rn" faites jadie oar la République en 

« Pour juger et appr~cier ln politi- 1931 s'avèrent pllu rie chose devant le 
que de la nouvelle Espagne, il faut programme social payea11 de la 11ou­
vo11· l'ensemble de l'œuvre accomplie veile E1pague.• 
iOU• l'égide du général Franc:o. Ede Esquli t1e1 du front 
JtflUL fet' j.~~u1ner rl'Rillours 00 pou de 
mutM: •économie ~l•tiste " et « sac·i- Aloxis d~ Rochebrune, correspon­
fice individuel '"Eu ·effol, pour mit1- dai;t du • Journal de Genève • Hur le 
g~1· les horreurs de . la guerre, pour frc·it d ·Aragon, fait dans sa chrnai­
~.,l~r surtout la rum" complète de que du 17 courant, une eaqui~se de la 
1 Espagne da rlema1n, auso1 bien ile / R"rrre telle Que la vivent les troupes 
l'Etat que de l'indioidu, le gouverne- . " ~ales dans les tranch6es de pre­
uwut nationaliste a suivi dès le d~but m ç,1 ligne; 
une très sage politique ?cooomique et 
rela ma!gré l'effort social très « A quelques pa• de là, trois ou 
sérieux qui li été fait et qui s'u-.~,e quatre femm~s. cantinières, légion­
digue de l'admiration même des •ocia- uairPs, raccomwodent un tas de \'âle-

mr•1t< malmen~s daoe lee corps à li•te• al dos communistes qui auraient . 
luul à unvior de l'œuvre acco111pl1e en COl'[IS- Une de cos temmee, qui ap­
pkino guei re el a••ec d ~ petit~ moyeiis. parheut ù la R•ndera dopui~ plusieurs 

nu;iée!, est gracieuse et son visage 
" En haut iieu, ou s'a•l pcéoccupé bronzé, pre•que verdùtre, qui 8 subi 

du défenclre l'ouvriur 1 n part1culier tout,,s lee inlPmp~l'ieb, ne mauque 
Pt l'économie du P•Y> e11 g :'a<lral eo pas de charme. Ello suit son mari,q u1 
~mpilchaol une hausse i>1jus11féi; du eol légionuaire et qui s'est voué jus­
coût de la vie et, aujourd'hui, les ré- qu'il mort à la tribulation des camps 
sultat& Ront ftaµpant•. San• avoir eu africains. Depuis lors, aile suit la Lé­
à toucher an> conquêtes légitimes lie gion partout où sou devoir l'appelle. 
la classe ouu:èro au poiul de vue E1le lave, elle coud, elle raccommode, 
heures du truvail et salaires (au con- ello soigoe les blessés en première 
:raire, ces d11rniers ool Mé amiilior6s) ligne, indifférente au danger et les 
on peut dire, et les fait~ le f>l'OUVéUI, soigne tous av~c uue sollicitude affec­
que 1., coùl de la \•it> ~st à pou près tuouse de mère. Elle morigène avec 
au mému niveau qu .. ce qu'il Mait en fu!'<JUr les chameliers qui, à son gré,ne 
juilid 1936 et que l'économie du pays vo:il pas assPz vue recueillir lee bles­
se maintient. sés, puiE, avec des larmes dans. les 

Quoi contrnsle avoc l'Espagne ré- y.iux, ollo leur ferme les paupières 
publicaine ! La lGgère hausso, ;,,:.,·i- quand le mom~nt suprême est •enu. 
table par Io cataclysme frappant de- , Que de héros et qu~ d'héroïne~ 
puis bientôt deux an11 l'Espagne,, ue mi-ur.-nt amsi ignor~s, sur celle lerre 
fait que justifior les mesures sévères d'Espague qui rnchèld ~ou salut au 
pt'l>eH contre l 'égofame iuu6 de l'incli- pr;x du sang '" 
v1rl11, Tout il· !Jeltt commerce et la ;;,.;;;.,;;,;;..;;,;;,;.;,:;o..;..,....,. _____ ,...,. _ _ 

grosfe mclustrie ~nt dû se soumettre Ln pln1"n rentra dn Beuoglu VHole loca1 
at•x règles éd1cleAR par l'organ1sn10 1 _ Il w " " J . po,u vanl 
int("rieur de coutrêl~ de~ p t lx . Si deR \scrvtl' cle hurflanx •nt d.e 1n:L'-;,.u1~n e,;t a louet· 

. . /. è. ( . . . d .. S1a1•re~ .. e .. pour infnr1natton, a ta . .. sec1e t a 
~11uclt<;>n~ St::iV Le~ Kc\18108 es tnar Opl'raia itali1.na•1, r~tikl~I Ca1Jd,,s1, Etac 
chandtsOi ot fortes amendes) ont 1 Çikuiayi à côLé des ét•oli,.ements •H1 
frap!Jtl c 'UX qui Rto,ikaient et cachaien1 1 Mt'' .; \'mceo. 

S1 d'aulreR orgarnsmee ta11aient le 
avou1:i· à regret que, tout eo enregi•- même geete pour le~ oeuvres des di­
trant a\•ec joifl les heureux r~eultats vers autres arti•tes turcs, la tâche de 
obtenus. nous sommes profondément l'Etat en ser.iit gran1lement facilitée. 
µeml-R 1·a1· la nouv~lle des violence• D,rns les pays occideutaux, des réu­
pe11'étr~es contre leH Turcs do Hatay. :iions •ont organisées en l'honneur 
C'est pourquoi nos cœurs ne ressent;- de« hommos célèbres dont los oeuvres 
ront guèro de véritable confiance ot eo11I jug•'ee ulilee d'l\lre conse1·v~e~. 
de séeuritil complète tant que nou~ Telles "ont los ae•oc1atio11s de l\1ichel ­
ue rnri """(HIS tltablir pratiquement Ang•, de Dante, de Bach. Toot en 
an Raloy une admini.lrnlioo national~ honorant la mémoire de l'homme qo'el 
repooont sui- la souveraine,.; de la po le. représentent, ces associations s'ef­
pu at1on turquo du pnJ'· I forcent de conse1 ver Jours oeu••rus et 

LB mondE dB la BOUPSE Ho.IPB · rlA les !ai1·~ connaltr~. 
· Nous devons absolumrnt Ponaer à 

,l/. Aluntl E1nin Yalt:ran com1nenle dt1ns cPB p0intA pendant la journAe da cS i· 
1~ •· Tau•· ra//11ire de contrtbande qui a 11at1•. C'~Flt qu'en pffet, un Sioan qui 

n'aurait plus d'oe11vres ne différerait 
guère d'un h~mme queloo11q11e. Et il 
faut nous a surer que 1'01 gani,;ation 
de ces cérémonies n'est pas confiée 1 
eu premier venu. 

Notre nouveau vapeur l'"Efes" après ion lancement à 
Bremen. Il est destiné à desservir le golfe d'Izmir, 

sur la ligne de Karfiyaka 

33 Il 

s i l lé 
l'au be 

i •ouvrit et •e referma brusquement. reRu était vidP. 
"' 1 Peunwitz fut soudain devant elle. La lampe à abat-jour vert éclairait 

e\1:•prorha rie la pol'le en tr'ouverte et 
aperçut une femme qui s'avançait sur 
la pointe des pieds, une tomme qui 
tenait dee papiers blaucs dans sa 
main droite et qui se baissait vel"S 
le tiroir. 

FEUILLETOn nu BEYD&LU !Io. 

F 
• 

1 
Ce n'était plu~ le cuali~r frivolee, seul~me!il la table et les flammes des 
maie le nili1airn rappel~ nux né- bûches momaient dans l'âtre parmi 
cessilés de son service. IJ lui déclara le• cendre". Elle n'hésita plus. s,,s 
d'une voix sévèro : pas l~ger• glissèrent •ur les tapis. Elle 

- Mademo18elle Belkis, il vieut d~ contournr. le bureau, le pns•e-partout 
~o paeser soue mon toit quAlque chose dans la maiu drotte, la brochui e .dans 1 Rudolf, interloqué, vit alors la 
de grave, do trèa grave même ... Ex- la main gauche. Elle ouvrit Io ltroir. femme qui, avec une rapidi té et u ue 
ruiez-moi, mais jo vnis ôlt'e obligé de i décision incroyables, glissait les pa-
faire une enquête et d'interroger tou> :, piers dans lq tiroir. Il poussa alors 
ceux qui m'pnt approché co soir l 1a po1·te et tourna le commutale:u d u 

- Mon Dieu .. , Que se pasee-t-il, co· Henning~ ol Pennwilz allaient de•- plafonier qui brusquement éclaira le 
lonel ? Vous di les quelque chr>se cendre pour interroger lee dome.ti- 'bureau. 

=====i'/ Par JlllAURI CE DEK OBRA\\==="' rle grave ? ques. P~nnwitz s'arrêta 2oudn111 et li reconnut Sybil, 
- Oui, c•xlrêmnment grave. Je vou• prit Hennin!(~ par le bra~- 1. . . . . . . . . . . . . 

CHAPITRE 

L'ESPIO~NE 

d~maude pardon, mais j~ vous prie - Je me souviens, touL à coup,,. . 
ment ~ur. elle, Jusqu'à 1 résent lee cir- de rester ici jusqu'à ce que je revieu- •1u'avan t Io souper, j'ai été appelé au Sybil, éblouie tout à coup par le vif 
conelance• la favo11s•ie111. Mais la ma- 11• ... Mon collaborateur et moi, no11• \Aléphone par le chef des opAra11011s ~clairage du lustre, crnt qu'elle était 
uœuvre la plus difficile ree\ail encore niions commeuedr par l'office en de la 30 Armée ... Je suis allé dans1~urprise en flagrant délit p~r un of-

, à accomplir. Elle songea aux d1'.ames ba•. le petit cabmet voiein de rn,gn liurean 1 ficier d u service de Pennw1tz. Elle 
du l'esp1onoagc: qu'elle avait vu 1ouer - Je vous an prie, colo11ol. ,fo vou' pour parler sans t~moin ... N'aurais- recula effrayée. See yeux se portèrent 

Oui, madame. i jadi• sui· les scènes de théâtre . A la all~n•ts ici. 1 Je pa•, pa1· hasard, laissé la brochu- "ur cet homme eu umforme qut la dé-
11 •e bais•a ver• la pelite 1able et I faci.Hé prodigieu8(• avec laquelle le• J Pennw1lz pH•a clan> Io> ''ouloir. re pi·ès cte l'apparnil '? •· 1sagea il immobile, silencieuic, daus 

ajo•ila à voix basae: héros subtilisent le• pa11iers, eudor- Sybil ~avait à préseut que la dispa ' l't'ocadreme11t de la porte. Elle re-
- ,J'ai fini mon 1ruv~1l. Voici la' ment avec u1_1e poudre leur a dversai-j rition du cotlu avait tlt>1 remargu6e. Jtj - Je va ·• \'01r, mon colonel. gnrdait fixement l'homme à lu barbe 

brnehure. Il faut à tout pnx la re- re et disparai••ent La réalité hélae, (lla1\ encor" l"lllJI" de profiter du' . blonde e t qui ne por tail plus see lu-
mettrn 11 "' placP avan1 qlle l'on ne était bien moins,_ro.manesqu.,. User i'?ccas~o.1 poul âtrn prov•dontioJIP qui Henoi11g3 emra daru la pe~lle p1è- nottes teintées.EU" le regardait comme 
s'aperçoive de rit•i1. Rendez-vous dans d'un narcotique c tl~ll siguer son or1- s offrait A ell<> do remMtre la brochu . ro. Elle contenait dee piles d annua1- un spectre surgi tlevaut elle. 
,otre chambro au Palace, à huit heu- mP, échouer en vue tlu port et finir re dans IP tiroir. l'ennwilz était de•- res militai1os, des ùocu:nents de Non, ce n'~tait pas_ possible ! Elle 
rcs du rnali11 pour le l>re11kfast. sous les balled du peloton rl'Pxé- cend11 sano iilHllu i•our qu•·• t;on11ei· toutes sortes. des do•siers innombra- 11e perdait µas la raison. Cet homme 

Et pin~ ha111, il ctil : cutioo, La mort no lui faisait p11s l'ordonnance, le maîlr'' d'hôtnl et hlus. Le tél "phone se trouvait là, dress(o par rniracle, ollo le co11oa1osai t. 
_ Ju \•ab •ous a,>porter une bou- peur. Mais la crainte tourmentait de son chauffeur. Ello "" leva el '11p- bur une pet te table. Mais la clef du Elle fit u11 pas en avaut pour mieu x 

teillo 'extra· ll)' madame. manquer sa veugeance, de e'avouer procha de la ~orte du but·eau. Ell~ 1 code n'y étai pas. le voir. Elle senttl eoudaiu see lènes 
- Meré1. vaincue devant ce Penuwitz qu'elle ~couta. Nul liruit ne lui parviut. Elle . trembler. une RUel!r froide glacer ses 
L'agent 24 i<Ortit. Sybil arnit eu le abhorrait. tou rna ùoucemeut le pène dans la! He11niu~s allait de>ceudre quand 11,tempHs, Rudolf 4ta1t vivau t. ll s oe trou-

temps de cacher de nouveao le docu- Tout à coup la porte du bureau serrure, entr'ouvrit la pol'le. L~ bu-, entendit du brnit dans le bureau. Il vaient face à face, en pleine lumière : 

' 

• 
Mercredi 30 Mars 1938 

1 LA BOURSE 
T staobul 2~ Mar• 1938 

( Cours ln!ormat lfa) 

Obi. Empr. intérieur:; 0/0 1918 .. 
Ohl. Entpr. intéri~ur 5 o/() 1933 (Er 

jlani) 

Obi. Bons du Trésor 5 o, 0 1932 •.•... 
Obt Bons du Trésor 2 0•0 1932 ex.c. 
Obi. Dette Turque 7 y, ..-, 1933 !ère 

tranche ___ .. 

Obl. Dette Turqnr 7 1/1. n 11 1933 2e 
tranche 

Obl. Dette ·ru1"1t1€' 7 ''ir 0:0 t933 3e 

1 Ltq. 

93.60 

99.60 
30,60 
73,SO 

19.15 

19.10 

trnnch,. 19.15 

Obi. Clt11 .. 1iin ~IP fer cl',.\nl\toJie II 

Ill . -· ... __ ... ex. c 
()fd. f'lle111in da li"'~r 8i\'tU'l·grzuruo1 

7 O/o 1934 .•• _ •.. -- . .. __ ·- ·­
Bon~ rPpré"lentatifR Anatolie e.c 

Obi. Quais, ilol'kli et Entrepôts ci'Ja· 
tanbul 4 010 

Obi. Crédit 1'.'011cÏe.;- Ë~~-~tÎ~n -·; ;;,; 

1903 --- - -- --- --- ··- --- - ---
0 hl. Ct'é<lit Fo11cie1· Egyptien 3 o/0 

1911 --- --- --- - . .. --- --- ---
A1~t. RanquP CPulrale .. 

Banque d'Affnire ___ ___ ... ___ .. 
Act. Che1nin de f•'cr d'J\natolie 60 ~t0 
Act. 'ra bacs 'furcs en (en Hquidation) 
i\ct. Sté. d'Assurances Gl.d'Ista1nbul 
A1·t Eaux d 1lAtanbul (en liquidation) 
AcL 'l'ram,vays d'Istanbul ... _____ _ 

Act. Bras. Réunies Bowonti-Nectar __ 
Act. Cilnente Ar .. ;Jan-J~ski-llisAor .. 
Act. Minoterie 11 Union" ..• __ _ 
Act, 'l'élépboncij ù'l~tanhul ~-~ 
Act. à-Iinoterïe d'IJri ... nt 

11.10 

H.10 

CO.-

95.50 
40.10 

l l.30 

105.-

96.50 
98.60 
W.40 
23.80 
1.15 

ll.40 
7.50 

11.25 
8.20 

12.75 
12.80 
8.25 

l.05 

---·---- -·-------
Bourse de Londree 

Lire 
Fr. F1. 
Doll .. 

. . , . . 9~.co 
161.60,-

4.96.81 
CUiture de P aris 

Dette Tnrque Tranche 1 
Banque Otto1nane • , . 
Rente Française 3 010 

349.-
3t4. -
68. t5 

r;~~~~"~~~~~--"-=' 

TrtRIF D' ABON NEMENf 

Turquie: Etran ger: 

Lt40 .. ., _ 
~ .. 

1

1 au ta.50 ' 1 an 
6 mois 7.- li mots 12.-
3 moi" + - 3 muis li.GO 

~~--------------~ 
ThéâtrE dE la VillE 

-
SBction d~amatique 

Ce soir à 20 h. 30 

Pidanald 
( le bourgeon) 

Dra.me en 3 acte1 
de Pa11deli Hom 

Adapté du grec par Fabri Kolill 

-----~...__,, 

&Bttion d'opBPEttE 
Ce soir à 21 h. 

Bir Ka.vuk devrildi 
C"1nédü e11 J actes 

par Celâl Müsahipoglu 

mai·i et femme ! 
. • • . , . • . • . • etl 

Rudolf, lui aussi, s'était avancé ~11• 
Sybil. Il lui saiait IPs poigne ts. 
s'écria : 

- Ils ne t'ont pas fusillé ? voo' 
-- Non .. , !\lais on a fait de 

one esoioune ! 9e~ 
Elle àvait en vie de so jeter d~ll1~.,s bras, de pleurer de joie. L a v10 )cl' 

de ! 'émotion brisait ses nerfs ao r~1é1 
tés PB! les événemen ts dq cel l~ •,0 u'l 
fati~ique. Il .cout1ut son élan· l ,~ • 11 

avait pas de Joie dans son t•egard• l ,-t 
de 1.a douleur d~ la voir se li vrer 0tf'i 
méller· infâme. El contre q ui ? O~rie' 
ses frères d"armes ? Contre sa P~ 
Il répéta à mi-voix : 

- Vous espionne, .. Vo us ! 
E lle protesta : JI 
- Oui, mais par désespoir·~j ,01; 

vou.lai• venger ta morL Ta ~0ul ~:. 
uahou qui me révoltait ... Je ~s'' 
me vengor ds couic qui l'avaiell1 

si né ! . 9rl11 

- Mais cette exécu tion fa;s111t I' 
d'un plan ! . I) 

(d 5//t":J 

Sahl bi : 0 , PRIMI . 
Umumi Ne~riyat Mildll~~~ 5, Dr. Abdül Vehab BER ti ~e 

Ber eket Zade No 34-35 M tfar 
Telefon 4023!> 


